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CONDITIONS.
“Le Priæ de la Souscription eat de Pinget Schelinr

par nnnée, lorsque le Papierrat livré à Montréal, ou
envoyé la «‘ampagné par occasion ; ef de V'ingl
Mohelina et les frais, loruqu'ilestenvoyé par la Poste
payables de Si:ç Mois en Sir Mois. et d'avance.
Ceux qui veutent discuatinuer de souscrire sont o-

blixée d'en donner avis un mois avant teur date échu
et de payer en méme (rims leurs arrérages autrement
sis sontcensda continuer à éouscrire pourleseix mois
sivens.

‘

PRIX DES AVERTISSEMENS.

 

lignes 20 tulessons, premére insertion, 23.—G6 de
chaque suivante, 7 yd.

Diz lignes et uudessons,3s.4d. —etchaquesnivante, 10d
Audessus de liz lignes, 4d. parligne, ot chaquesui-

vante, 1d. .
"a" Les avertisssemens non necompagnesd'ordres

Sus, seront insérés jusqu'à ce qu'ilssoientcontretan-
pés, ct débités en conséquence.

’
—

‘AGENTS POUR LE SPECTATEUR CANADIEN
Mn. Josren Tannir,.—Québec.

1 Le Mooteun Trestien—Saint Anne.
— —— -Lf'rnis- Rivières

À. Gaoxon, Ecuven,—Itivière du Loup.
Mn. Le. Larnevigne.—Maskonongé.
H. Ouivier, Ecoven— Berthier.
Brnsamim Braurne”. Ecuven —L'Assomption.
Mn. Jonx MéKexzie.—Terrebonne.
Micuer Fourier. Ecuvrr.—St Eustache
‘A M. Roucher Ecuven — Laprairie.
Mason Weicenennen — Boucherville,
— —Verchéres
Joseeu Harsse, Ecuvin.—Chambly,
Bexsauix Crernier, Ecvven.—St. Denn.
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3. ceete.

SUR UNt FLEUR.

Blon nom est une belle chose

Davs un bauquet;

HI estœiliet, tuline, to-e,

 

Jamin maguet:

Un incioyabe me propose
D un tun coquet,

Et jar état je me repuse

Dans un corset.

Mon p-rfum pli, et lon admire
T'ous mes atisaîts ;

, Rote, j appére un dous martyic
i Aux induscrets :

Frmine charmante mie rcszire,

J at ses secret. ;

Car si son cœur tendre soupite;

Je sui- aujnes
 

LES CONTRASTES.

‘Le beau. le laid, ‘e goihique, le neuf,
Font che 2 Dan-is, un singulier mélange +

Luxe de prince, et jargon de P'ontèneuf,
Femme Lien soute, et bel € comme vn ange,

Daus ses iumeanx Bartly pré. de Babœuf:
A sm diner. Delisle avec Saint-Auge3

Sur son bureau, Mérope e. Charles Neuf.

Une femme fort laide nyant voulu se faire peindre,
Un poêle à fait parler amss le printie chaigé du qur-
dant:

Emprantant l'art de 12 peinture,
, Sans saison, sans savoir prour quoi,

Tu'veudr, chez la race future,
Revivre longiemp- après toi :
Si je peignats d'après nature,
‘Fu rougitars de ton partrait ;

Si j'embellissais ta figure,
Qui diable te seconnartrait Ÿ

—

A la mort, de La Kain, oufit sur l'acteur Larive,
les quatre. vers suivants, qui fins:8ent par un’ calom-
bourg.

Qui me consolera du ma‘hevr qui m'argive ?
Disait Melponéne i Caron

Lorsque tu fis passer à Le Keiñ | Arheron,
‘Quenedépvsait-il ses laleus'sur là rêve ? x

EPIGRANME.
Ceytain cadet de tn Garonne,
Que l’on disait d'humeur poltione,
D'un tel renom fut offénsé ;

- El pour l'honneur de sapersonne,
“I+ devia tout covproucé3 4

© CRIGIN:8HTi allure
- Dino homine-de cœur, qu'av-Ymiroir,

a. Jeane,puisteulement. meà ity ’

Sans ovr peurdewa figure; ‘

saut 1° . A

  

ii

‘fas Ces 36 -

MORUMQUE.. Hor:

ANECDOTES.
Thompson, gentihowme  écosears, connpar son

besu peëne des Saisons,par »a tragédie de T'ancrède el
Yigimande, el par d'autres ouvtagre exlimables, n'é-
Lait eo moins que riche, à son arrivée dans Londres,

diver. Les dettes qu'il se vit alors obligé de conttac
ter lui furent louguems vnéreuses, eb run poëme des
Suisons commençan à peme à faire quelque bruit,
«wun créancier, plus pre que les autres. et qui
ugeat la carconstance fovorable pour êlte paye, fis
artêter son débiteur. |

Quncélèbre comédien anglais, qui avait lu l'ouvra
ge avec plaisir, quesqu'il n'en connût pas l'auteur, in
trust de l'enfortone de Thompson, vole à linstau
chez le baibfioù le j1 ête &ta 1 gardé, en attendant qu'il
pay at. ou dupnfit caution ~glvableet demande 3 le voir
en particulier : _,
Mon nom, tui dit il, vous est peut-être plus connu

que mon talent; c'est Quin qui a l'honneur de vous
parler, qui vous dende celui de rouper avec vous
et qui (résuine assez de vos bontés, pour avoir qule
la liberté de commander le repas chez le moins mau
vais traiteur du quactier.” ‘Ç

Le jeune poëte enchanté de la polilesse, des joyeux
propos et du bon cœur de Quinaccepta sans façon se-
offres 3 et apnée avour passe gaieme nt trois heures avec
le comédien, lui demanda par quel endioit un auteur
écossais, dent le nom était à peine connu dans Lon=-
dires, avait pu mériter qu'un homme augsi celèbre el
aussi (été que Mr Quinwint si généreu-ement le cher-
cher «t le consoler dans sa disgrace.

* Vous ignorez tout ce que je vous dois, répondit
Quin. J'étais sur le point de montie d'ane maladie
“e logueur. lorsque j'ai lu votre quême des Saisons .
Je plaisir qu'il t'a Ft, m'a depuls un mois reudu à

Ja vie. Voue étiez zur mon testament ; our cent hives
ste hing que je vous dois bin légitimement ; mais
réflésien faite, et attendu le cas OÙ Vous Vous lrouvez
spa ntenant. j'ai Cru qu fl valait mieux, de iron sisam

m'acquitter de ce legs, que d'en donner un jour Li
prive à mon esécuteur lr<tame plaire,”

Quins, aprés celte excolecation euibratse tendrement
Thompeon, lui demande «en amîtie, liuvite 3 diner
chez lur te lendemain glisse sur la table un bittet 3s

banque de cent hivres sterhinge, eL dispataft sans Lars.
ser au pauvre poête étonné le temps de lui répondre,

Boissy donna dans sa jeunesse, une Irochosre sati-
tique ayant pour tite : LElève de T'erpeychore. |
drapiait des écrivains respectable, entre autres. Fon
tenelis et Crébivonle tagrque. + Dane un âge plus
mûr, 1 Se be pentit de » Cire montré trop prertia} ; di

vottrourer Fontenete en LÀ témoigns la peine quil
testentail de laver tallenité ; mais que € Étant une
{ute de jeune home, guy oe sent ras toutes Irs con

séquences d'une décision. De que: dent ve patie
vive, boi dnt polis ew Fontenvltes Je n'ai Joints

entendu pasler dans le mode de celui vii je cris sa fort
cartiqué, Quouquil en guit, je Be suts pas Lis bé contte
vous.”

 

LETTRE D'UN AvocAT D'AvicNoN.

Vous o':znurez-pas. sant doute. Monsteur, que j'as
CE 14,0 avocat eo 1709 à l'umsversité d'Avignon;
© était une vnversité excellçute. où. pour vingt éeus,
vu teois Jouis. on deverad en vingt-quatre heure, bu-

chetier, heen ié,maîlre eu droit et définitivement a
vocals Mars on devenait Lien auîre chose Vréoment !
Dés le nomment G + jeu" ri qu tous mes grades ci que
J'eus compté mon argent à mou professeur, Je me sens
lis lout. a coup proper Atout et capable d'exercer rtoutes

*ur es d'esnploiss On ne tarda pac en ofl=Ua we juger
tel, et en moins de Lik ou quaite ans, j'ueuupas une
douzaine de places de tou'e espèce, dont je ne sui-
toujours tiré te plus adraitement es leplus finement du
monde, sans qu'un <# sO-1 apipriQU que je n'avais ja
mais pris la peine de pen étudier, 81 co nest aes
theses de bachelier, que je savais ès bien par cœur ;
mais cù j'étais devenu viaieurent tÈs foot post mes
ris louis, c'était dans le gon ernewent de l'Evrope ;
Je Veux due en politique. Je pois as-vrcr que je suis
de tous les avocats, de tous les licenciés l'rançais celui

des me manches Lempérées, cosuste des républiques, de-
pentarchies, des coneultals à vie, et enfin des empires
universels: on ne d plaçant j'as UN sous CraIn, on ne

frail pas un royaume, on n'opérait pas le mode
boule verseux ni, sans me consuller,
d'âlliens par le talent que jtavais de plaîder toujours
en faveur du plus fort. Eufin, depuis quej'étais gra
duc, j'avais passé, pour ainsi dire, par (ous les grade-
di la soctété 3 il ne ine mmanquait plus que d'être 10,
el j'étais en rain de le devenir, quand les choses onl
pris une tournure qura précipité lr- avocots d'Avig
wun du haul en Las et €s a, fmrcés en quelqu’
manière, Clorés au basreau, d'où on tte soit quand

sur =quelsues Lônes.
Hélas ! Messieurs, j'avais d'autant plus lieu de ctoi-

te que je pouvais régner un jour, que j élais lié partie

d'abord à Être avocals commmoi

Joseph, roi dec Esyagznes et des Indes, dans le temp:

Elle me

sère, el matulenant que nous sommes rrdevenus ca
marades, ce weet pas ia prine de lui en parler. J's.
vais cu aussi des relations trés-intimes avec S M
l'empr reur des François voi d'Italie. pro'e. teur de la

confédération du Rhin, médiateur de la Sie ete
dans Je temps qu'elle éta ten chan bre garnie à Mis
seilie, et qu'elle dinail avec wor, à ‘hôtel garni du
Pérou, à 36 -nus par tête. Quelquelur elle n'avait

9 #1 je les avançais pou elle; cleat en
core une misére. Je ge parle pas de me. lini ons

Ler un menague auquel j'ai donné souvent pour boire,
et que avait ta-<orp'avnnee de hein e mon che vas =

 

[de tenir mon éuierà l'auberge: de la’ Bastide» 0d of 
s .

+
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logenit à pred et a cheval, et où l’on donnait à bone
et à manger lé proprement

Hé:as! toutes mes illusions sont détruites ; mon
regne est fini, ju le sens bien, Aulieu d’avoir des su

lieu de régner. 4l ‘faudra que je me. remette à plaie
der... . Cruyez que cela eat Lieu dur pour un avuca:
d'Avignon. —
Co FRANCE.

Discours prononcé à la chambre des pais par M. l'é-

vêque d'llermopolis, grand-muitre de l‘unversité

de France, ministre des affuires ecclésiastiques ct de
l'instruction publique. sur lu proposition de renvofer
ay président du conseil la péuiton de M. le comte de

Monlusier, au suyet du rétablissement des jésuit:s.
D-puns veux ans surtout le nom de jésuite retruti!

dans la France entière, Leu par les une, naudif por ‘es
autses, présenté, tantot Comme on tanal de salut, tantô
comme un -igne de tuine et de“calamite à la cause de
la clièbre suviéié des Jésuites n'est testée Étrangêr
à pursonne , vous trouverez des hommes plutôt sudil-
férens sur la refigian et vue Ja politique. que sur celte
"trsélé el & son gard, on dirt quid nest pas de
milieu pour nous entre l'enthourasme et ba haine.

Sy l'on remarque à son sujet une grand agitation
dans les esprñis. elle vient chez lex uns de ce quit von
que des dees confu-es, exagéiees de l'ancien ctat de
13 socle. +1 chez res autres, de ce que l'état présent
de ceux de tes membres qui peuveut se rencotities,
sarmi nous, semble contaire aux lois du ruyauun®
C'est pourj=ter que:que lumière sur toute celle manière
jue je Viens examiner devant Vus seigneuties bes toi
uertions suivanies:

’

Que faut] penser de- éloges que put avoir 1PÇus,

depuis son origine jus ju'à sa destiuction,la -octéte de
Jésuttes ?

Que faut-b penses des accusations qui lui ont êté
intentées ?

(Que faut-il penser de son sélolli<sement par Pie
VII et de l'introduction de ses membres dass pure
Fran-e?

Je patie dire que dans cette discussion, nobles paie
Je véaérai d'autre règle que la juslice el d'autre poi
rue que ja série,

Avis etenneuis « arcordent sor trois points : et sur
le Laient des jésuites pour education de la Jeune-<e,
“leur truss succés quotigieux dans les missions étrat-
sûres, 01 sur d'austénité Ce leurs ni sis.

Jatnais inglituteer vont mieux conn 1 art de gaguer
‘a cosfore de leurs c'Lres, de duiger leus capot
(liens est et de des summer d'une noble cnutation.
Le plus ceté in cerivans de mas jours ol qui siége dans
“Ve Ehabbis, no remaque qu'ies étaient singididrement
NsréCNesLS Jeunesse, el Viltustie chanceller Davo
ar avai perdu en temolgaage qu'il n'était rien de

(undenx pour ? factrnatéon c'e le Jeunesse surce quise tn a-
siquact duus les classes des jésuites.

Ay hen de fos suivre da-- leurs Courses apostiliques
i celdee nitrons les pi 1 facilis, Jes plus aun ages,

1m tne borne a Jive qu'il exs-l0 Ch monveret irrecusabie
des pradiges operés par cox on er gente date ie 10-
coil des Lettres éifiames et curieuses dont l'antenclle
sl que [nats five n'avait tareux temaphi son tire.
Robert-on s'est joint à Honte quive ef 3 Buffon pou
célébrer he zèle et les travaux de la société (*)

Quant à la saint été de leur vie, Jo d'utoque GE-un
t'moigaage, celui d'un prelat qui n était pas leur ans
ol quid à époque de leut destruction en France, pu
Ulis vnr lettre pastorale dans laquelle il disait : * On
leur rend volantiers cette justice, qu'il n°5 à peui Êtte
* poud'ordre dans Léglise duut les religieux soient
* plus résutiers et plus austères dans lems nears.”
Je passe aux accusations qui leur furent ententées,

Oules acceusa de professer universellement une no
rale fort seiâchée, ou Lien d'avois à dessern des casa
hs exacts et des casuistesjcompiaisan-, afin de se ses-
vir des uns et des aunties, suivant les godis de chacun
v1 de dominer par là tous les esprits,

Oui, Messieurs, la société ent dans son sein dec ca.
qui a donné les metlleuss con-ultations aux princes. svistes commodes qui auraient voulu apolanir les route lune

celui qui à fait les meslteures écritures en faveur d'abord de la vertu, en conciliant, sil était pu-able, avec la [toutes les dispositions qui constitarul une existence
“oînte pureté de l'Evangile, les faiblesses et les pren
chans détéglés de l'humanité 1 ts farent condamnés
par le Sami-Srége et le clergé de France ; mais pour
être juste, 11 faut dire que celte molle coudescendance

condamuable dans une déci-ivn, ou en Lrouverait vingt
de la méme rociété qui ne V'étaieat pass qu'un Ses
plus grands aversaires du relâchement fui son général.
Thyrse Gunzalès, luvé à ce sujet par Bavsuet dans
Faussemblée du clergé de 1700. et je cruis devoir sema-
mer que la plupait des je-uites imsnolés dans les
Provinciales n étavent pas français, |F «t-il jamais mo-
raliste prus exacat que Baurdalous ? et combien d'au

il pourtant » échapper de nouveau pour abfer s'assuoi [tt6+ prédicateurs de la même compagnie ont matche] connus par elle, ne
sur +8 traces!

Quelle apparence que ving( mille religieux répan
dus dans les diverses cantrees du monde fassent les

“talent des hommes irréprocables dans leur vie privée.

raient 616 qu'un amay de lourhes of de <cctérats, car
voptrurs de la morale par système et se jonant de ce
qu’il ÿ à de plus sacié aux yeux du chrétien 1 En

les accusés c’est bien la man-teunisité de l'accusation.
On 1+s accusa de pirofesser hautement ces maires

w't{ramontaines qui reconnaissent dans le pape ude su.

prémialie même lempoielle, qui fetabiirait comme
l'astitie et le naître des couronnes.

Ours, Messieurs. la teconnansance dans le pape du
nuvmir “soit direct. soit indirect sur Pantoriié

rnporelle, fut enseignée par les jésuites, surtout chez
es nations dffrrentes de fa nôtre : mais ilfaut ajouter
“pntelle était répandue en Burape depuis plas de quae
luesiécles-avant la naissance des jéruiles ; elle priti dè x

LS
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Le décretde. 1804 a fiappé 1es apgregattons non [1consistance duosle vnziine, et c'est que dans ie
seixièue qu'unt par les dé-ciples de saint Ignace.
Nee au sein d une marche sanglante, celte esurbitan-
te upinivg subd comme Ju fund soeme de la disposition

des peuples upprimés, qui cherchasent un-asile 1) où
vl se frouvail souvent dans l= cas d'être peu sûr de von [jèlé,il faisdrk que Je meborne 3 aVEiFesclients; av ils voyaient 18 plus grande punsance ome 3 plus de

lumidres et de vertus, dans les jfotifes romalnz, etleur
attnbuaienl voluntier Ua pouvenr gw ve leur ape
parten=it pas, Les jésuites la trouvèrent établie, ils
smic ol le torrent. J'ajouterai que dans le cours du
lTe et 18e <iècles, les jésu tes de France se montiérent
fidèles à noe magimes ; je pourrsisiter @ ce suj-t des
actes enlennels émianés d'eux en 125, 1681, 1713,
1759, #1 1761. .
Onles accue d'avoir été les grands sectateurs de

cetle meut indie et abomuahle doctrine qui met la vie
des princes à la metres d'unsce lérat,

Certe-, ile n'en furent pas les inventeurs. Avant que
“erpagnol Mafiona Ls mil au jour, elle avait cré cone
duisner, 6) y avait plus de cent-conquante ans, dans
Jean l’elu, docteur Jde Paris, par le conc e de Conte
taiice ; el je ne puis im‘empêcher de dire qu'elle fut
-Glennellerme nt prozcrite par le général de la société,
Aguasiva, d'ous uv décret que chacun peut lire encore,
On tes accusa d'un esprit de domination et d‘ambie

Lon sons borne. ;
** Leur guétendue ambrion n’était jue celle du zèle ;

** pesez ta masse du bien que les jésustés ont fait ; sou-

* venez-VOus des écrivains celèbre< que leur corps à
4 Junnes à la France vu de ceux qui se 6 ni forue< daug
** leurs écoilessrappe'ez voue les suyauies cotiers qu ils
t ont compis à notre commerce par leur habil-té, leur
"sang ; fepatéez dans voile mémoire les miracles de
“‘euts an-son- au Canada, au Paraguay à la Chin,
tet vous venez que le peu de mai dont Les phi'oso-
* phes les accusent, ne baiance pas un moment les
* gevices qui ont rendus a ly cor ign *”

(Génie du C'hristianieme )
Mais dita-l-on, s'ils n'ont jras Été au<<s coupables

qu'on l'écrit «1 souvent, comment <e fait sf qu’ils aient
soulevé contre eux les univetilés, les autres corps ee
inteeux, la tmigestrature, taut de doctes écrivains, tes

pinces, et enfin le Saini-Snge Iai-mê.ne, 41 les supe
prima ? conment se tent sl qu'ils alent amas-é sur leurs
êt. s inules cts tempé'es qui les oùt enz'ouii- ?
Je Qumanderat a ON (our CUMmIWeN, s'ils ent été

ân-<i coupables qu'un ie auproce. comment pendant
deux viéclee tie ont eu se concilier | estime delan! de
papes, dé l'ispnen-e majoriié Jes rvé ques. de tant de
prices, de taut de graves et doctes imagt-tr.ts. lels
wae les Chi-tophie de ‘I'hou, les Seguier, les M lé, les

Lamoiguun. €. ect ?
Commeut 1 se faii que les élat--géuéraux de 161$

cl de JG15 en asent fait de si grands éloges et atcot
exprun é le desir de les var se mulupher pour te bien
de 12 religion, des nz.el de I'éducation?
Comment 11 se fat que les parles cus arent tant de

{is enrégistié des lettresapatentes pour ! établissement
de ivurs cul.egas ?

Cummnent 11 se fait que des puatifes, tels que Frné.
on et Brsuet, aient célebré leur institut #1 leurs ser-
sices, +1 qu'en 1761 quarante erêques. consultés par
Lows XV, et repondant aus quatre questions qui ieur
Élu pt prupasées sur celle société, en aien: ren lu le
temo guage ‘e plus rel clin que fût jamais ? comment if
se fad enfin que Pre VIL ce pontile de sainte mémoi-
te à petue rendu à la Hiberté, crut devoir la rétablir,
cédant, wins quid le dit Lui ame dans sa bulle, aux
vœux uronimes de presque tout l'univers chretien ?
Je n'eutrerai pas dans plus de détaites Mais peut-être

nobles paire, poutiatt-vn mdiquer les causes dece qui
“est pratsé à l'epoque de sa destiuction, et sansscruter
Jes laleations, sebs accuser les personnes, lrouverait-on
l'explication de ces événemens dans une fluence
d'opinions el de ces circonstances dont. ae wut pas
toujours À l'abri vi les corps ut les cabinets,
Je vien: à la question ‘égale. Voyons ce qu'était

autr.fou en Frauce la sociélé des jésuites. vayons ce
qu'elle est actuxllement dans ceux dgses membres qui
“out au milieu de nous: compatons +{ jugeons

Autrefois la suciété des jésuites était auturisée et
connue tn France oux wéwee titres que lex autres
corps religieux, Elle avait pour elle non seulement

Possession sans trouble depuis cinquante ans. mais

tégale, savoir : Védit de Hrnty IV de 1603, enrégisteé
par les patlemen-s des arêts de couts. souverannes »
Qui supposaient celle € Xistence 3 des le itres-patentes
pour creclion de colléges, qui en étaient la confinnatie

J'étais connu [1 leve etait pas particu'iÈre ; que pour on théologien une Alors elle Jouissait conne corp de tous les dioilg

civils : # le pouvait en cette quahté possedder où acqué,
ur 3 cle gouvemnait des colleges. que etaient comme
sun domaine ; elle tirait de son sein même le mouve-
went de ia Vie sous la protection des tas.

Aujourd'hui, rien de semblable : je vois dec indivi-
dus sans existence legole, anis entre eux au' fo de la
cua-clence par des liens spititue!s de fratérnilé et de
subordination, survenliés par lautonte, mais non res

‘pousant auvrir une seule école de
leur chef, appelés dans suelques petits <ésminaites,
SUNservés Où teuvoyés par bevêque diocéain. Point
d'exception. pomt de quovillege.poiut d'ondetre ndanc®. . ; ‘res d* eu ; Na |

culiérement avec plusieurs sois qui étaient destiné: (complices d'un - {Foyable cumpilot, celui de corrorapuee | desant l'ég'ise ni devant vétat,
J'avars été dan- |à dessein le dépôt de 44 morale sacrée pour “accumos

Ir cas de tendre quelques serviere à 8. M. catholique {der aux dé irs de tous ? Arusi donc. ces religieux que}la tétrrbution uoivermtarre, qui est le viptième de la
Onà dit que ces petits éninaites étaient exempt- de

fiension ; mais celle « nemption ne leur est point partie
quelle (ravaiiisit chez on procoreur, en qualité def<ivaus lettré., devours à leurs devairs, à toutes l+stculière. elle 5 élend à toutes les écoles ccchésiastiques
‘Clerc. de palais 5 je Lis avais prêse 18 francs pour reti [œuvres les plus pénibles du zèle et de la charité n'au-|de ce genre, quels qu'en «oi nt les directeurs, A ce

{rer quelques effitg qu'elle avait eus en goege.
des doit vncore, par parenthese 3 mais c'est une mi

sujet, poor le dite en passant, on a manifesté quelques
tnquiétailes pour l'universitéj'ose as-urer qu'elles n'ont
aucun fondement :en géucrat l’université prospère 3 les

vérité, st quelque chose peut faire voir ic l'innocence [études ySort fortes et bien dutigérs. Une école préparn.
loire est déjà crevoque formera des msfires capables
de perpéluer av € g Oire le corps ens: igaant,

Parcanruns 0-2 menant ce quon peut opposer, Lee.
dit de 1764 a détrun la société mais en sppposant mde
"ne qu'ilsOnsessC loule <a force, .je dirai que cet égit ;

+ détruit la société; telle qu'elle existait ; que sans dou.
te ti faudrait ane loi pour lui rende une existeuce
<emblable, mais que cequi fut autrefois ne ressemble
nul-lement à ce qui esd, ansourdehui,” 201001
- Lin ‘os de 1790 à supprimé les vnires” monastiques
‘et les vœux perpétuel»; même réponse. +
\

x + ‘
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sutotistes ; maisce deter8 meis.ce décert n'a réçu-qu'ute ché utivi
- IWmpariaite, €4à da fre hinder var Qtiudimtes,
OUAvant comme ajués la restauration on » vas'établit,

exisier 2eulement de fait un gland nomdre de con
SrgAlu tl de communaute rehgieusce dé femmesqui n'ont jemais été inquétées, tt"

la vae doub]- cissr de ces Établissemens : les
wn. PU EES Datsrance.e ont contiruÉ d exeron une
e-pêce de tolerance, d'autenizacionlacite, sans partics
per aux droitscivils; te autres ont «161 xpre-séimenr
Butoliids 3s décier, crdouvauce vu tus ol ron ada

v Joursauce deces dian,
#8 boil 1a «ui de 1617 ? elle na fait aue détermu

Del es avantages tempron Is dant jonrrait cout dabhs
sement ecclésiastique reconnu perla lui,
- Que font la ii ve 1225? cle + Exe tes condition.
et les formabités auanuelles s'ataient,soumises les con-
Brégaline et cumu.unautes de feutres qui voudraient
deuisnder el oblewsr .‘susvrisation, Mais na one 1m
d'autre de ces lois tra inquiété ceux de tes étabirssr.
mens yur se Conteniersir BL de leur existence de lait,

Rev-oons ‘un in-tant sur les priveipes et les faits.
INE ranine qui” vori de L'ensemble de toute notre

legis atomcomme ue Pesprt duninant du siècle où
DUUS VIVous, C'est qu'un dent lenu pour huîte aus yeus
de Iu lui tout ce qui nwel pas ne lement de fendu par la
1 Où ve zausait se puévatuir de quelque VispO 1100

anbigué ; 18 ibe r1é d'est restg-inte que par unenit.
bien clairement détermirer, Or. Je cie rche en vain
Une lus positive, dune antonté indeefinable, qui soi
opposes à l'État d'ec éstasti ques françois exerçan® de-
COCHON que les cvèytes ont cru devoir leur couhi-e,
el placés. comme tous les Fionçe:s sous la sutveik-n
ce de l'autorite publique qui prend à leur égard toutes
les mesures cunvenabies. doi, le seni principe, c'est

Qutune maison de jésuites ne pourrait être autorisée
légalement par one simple ordonnance, wag gue jou
cela une loi <erait nice suite,

I! recterait a examiner of les disposition: de décrets
ou de los yu on atlég ie contre eux et qui sont enté
fieurs à la 1estantaion de ls motareie, pe <e lronvent
pas abules jar les articles 5 et 6 de la charte, Mois
le temps ne we permet pas de Uaiter ici celle grande

» Question,
Je lai-se tnaivlenant à la sages oe de Jainoble chambre
de Juzer 1 elle don adopter tes conclustons du docts
Tapporteur de <a cormiseion  Toutefuis n# lui semble-
rain yl Pas p'us convenable de passer à l'ordee Ju jour
Pour (élboigner hautement combien eje iimj-rouve une
Blague «1 juste, <f wictente, dirigée Coote les amines-
de ia rehgoon de Peta?

Le renvoi à ête pr ne ncé à la m
Cou're 73,

(®) Robert-on ‘bi-tozien protestant, dis : * Les con-
attérans ne S'etgient empares du Nouveau Movde que

Ds des vues d'ambition el de cupidiné ; les jé-
suites s-uls &'y sont etablis dans des vues à humanite,

—

, Un affreux évenemeut à ieté aujoud'ti la con-terna
tion dans noire crie, Le Laiean à sapeur qui ave: ete
construit l'annee dernière, d'aprés le sy- être de M.
R ymond, dans 1- chantier étabii en aval du pout de
Ja Gurlouère, et que, depuis que Ijues semaums. »ia-
2000413 à beuteur du quai Munsreur, devant profes
de la crue du Rhône pour remonter ce flruve Jasqu'»
la Pape, Les actionnaires conptaient sur + succès de
celle experièuc+ pour démontrer la supériorite de leur
procedé sur Tous les essais du même genre qui avaent
êlé lentés avant eux. Quelques-uns de ceux-ci sy
Élalent rendus, avec nombre d'autres personnes anvi-
téps, el re0nts tant sur J avant que sur l’artière du b3-
ths-ent. ils + xatminarent avec attention l'effet de la va
peur, dont 1, puicsance qui crois-ail à mesuse que
feu devenait plus aident, devant êtie portée à lu lurce
de 110 hevayy,
I était environ onze heures +1 demie 3 Ie bitiment

Crmmeuçail à se mouvoir, déjà il tei-a1t quelques tours
sur lui même, lors ju vue fomee nuire et 6pais-e devient
comme le <ignal du départ, el appele toste l'a“ention
des nombreux spectateurs 3 mais à l'instant une botti-
ble detumation re (ait -niendie (la chaudière arait €
tlaté) : l= Lâ.eau st dransvrrsaleaient coupé en deux
parties la chaudière, les tuyaux des cheminées, de-
débirs de fer el de bois -ont lances avec une force
incroyable sur le quai Monsieur el sus le quas d-
PHôpital.

La commotion a éé si viuleante qu'une grande
quantité de vitres à év cassée dans les inaisuns gu
bordent le quas Montwur. des crui-ées ont été bri-
sées. des voiels asrachés Üe leurs gonds, des balcons
de fer tordus et cnnlournés et que ls détanation a ét
enteudue à l'autre exué.ntié Be la viile Un tuyau d
tete du pord- de trois milliers 3 été lauce ur je quai
Munsieur, des parties de La chaudière saut tombées à
Peotrée de 1a rue de la Barre, On assure quil y ae
des gen: ble-sé jusque dans seite rue.

Ouditque M Church amétiraia. qui a cens‘roit pe
sieurs haleaux à vapeur sur là Garonneet le lac Léman
el qui en construit en Ce Mume nt à Lyon sur la Saône.
ayant éle snvité à monter sur fe batvan dent on fase
be tr lé nreux es-an. s'y esticfusé en disont que lu che
minéefuésais mal et quad d'y monterait pas pote bra
Cunp S'a-geul

“En sécamin'ant Toutes les <ictimes, on trouve dis
boit morts à ‘instant de l'événement. dont onze sur le

“bateau el sept our Tes quass ; douze blessés, dont un es.
anuit. ce matin (D) et l'autre daus la journée ; e: enfi
d'autres personns oui, atleiet < plus Un snones grève
ment pac ies éclats de la machine Ont pu <e faire #in
porter cb+z elles, et dont on sa pu avoir te num |
bre.

Faumi les personnes tuéesse tronve M. Stes 1. habi-
1 écaricen. qui svail confectionne J apparel da bh.

“tou ; M, Fort. contre<maître de MLSE el, ot tinge a

* e Ouesiers mécaniciens ang'oi-s M. De rheims, ingé
pereLoistricient de bateaux à vapeur + J. Gatland
“dou:la perte est pleure par de ville en sere,

ajorité de 113 von

ETAT DE L'IRLANDE.
Lord Hollend a publis ane lettre sur la gnestinn catholi

que, duni ce qui suit «68 un extrait :
ow Op ditennvent que le loncage virulent de l'ismciation

etdu clerge cathntique, rit dr soi um grandobrtacie & exe
ution de 1a mesa: et cnx qui parlent ninsi njourent
qnelquefiie que ei lon catholiques rinient plus mioxdorés, il
tronveinient dans le gouvernement #1 le parement plus sde
disposition à accoidve à lenrs vœux. Je réponds à In première
proposition, que le lunguge virntent dont on se plaint, ntln
Que les lois telire qu'effes annt, innis ne doit pas mettre obe
“tacle où chancetnent proposé Clee, comme nous le sonts
none, {8 Eunséguence inévitable, quoique pernicieuse dr

d'exchrsion eutubinne avec ia constitution Anglnier, 8 it y n
incans énient où danipçer, C'est un inconvenient et un danger

GUSQUEIE HIS devons étre PAPOjira cr que non ron-
seutsons à en ôter la cru inimédinte i principle, cmt §
dise l'exclnslon ; Ou à changer, pour Maintenir ertlr excle
gion, Ta constitriion® même qui facilite et snnctionne cett

; liberté de langn<e, el que Nous nous vomires encoges, pm
he ou, à amuPer au peuple d'Eelonde, 31 est plus qu'iantile
4 purler des effets parnicleux, minis nevessalres dune lui
@,mr » d'uno raison, on pntôt d'un motif de passion. print
le muiotenir. Tant que l‘injusiies continuera, le mécon-

’

A
4 ’

tentement dull néchemirement iégner. Taniqu'lisers per-
is de parier lilnement, le vibcontentement produira |
plainte, le reprocheet lénvactive,
- ** La chair fiumisn oa sora ule le couteau, eb le snug
‘coulers où le veist sera ouverte.” ~

- + Àl n'est pue au pouvoir de la’ kyrannis même d'iufligue
une blessure, et de Cuire que le blerre rot coûtent, Tum yue
In nature humaine sera ce qu'elle est, les victimes de l'injur-
vice continacront maliguéfeerumaesipere. .
+ Encule us Dul sur ub sujet plus délicat—l.6s onnver-

sions ceécvules au peniestantiue, OÙ COWWBE quelques Las

s'expriment, Is nouvelle reformation én bclanse. Co sujet »
ete je ne snis pourquoi, intrud- it dlana tous nos debat», muis,
à Mon évte, din pou du rappnt À la quessiur quant à
la politique, où si) en u, Ce doit être pour fuurnir on mo.
Gil de plus de f:tre cesser tonte distinction entre Ins membres
de deux Frotes oppoits. J'avane que je crois peu i cer cone
versions 3 je doute de leur nowl.re, et surtout de leur since-
vita ; 6 doute eaonie plu qu'il y sit de la poritique, de la
prsidemue et de la singe dons jn téotative 5 el je no anis que
dire de Vespèce de triomphe avec equel vu annonce le suc: ès
partiel de cetie refine, Je suis, À cele urd, de l’avi> du

De. Lawrence, archeveque ae Cuehet, qui dons nu dernière

adresse au clerze de Munster, observe qu'il y n à douter à
d'interêt du protertentismo secals favorise, at non, par tn
proue decettz nature, (avoir In tentative tant dune part
que de l’autre, de faice dur prosctylrs,) mais qu’il rat cer-
tain que midi al du chiistianiome doit en souff:ir eaucoup.
de vous ivuvuie aveu condauve à Cette excelente produce
tiou. ”

1
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LTAT DE L'ESPAGNE,
New: Yok, 19 Yai.

De Codir —l'état de Vlepagne est réellement déplors-
ble Nous avais reçuaue puptere de Carten jusqu'au 6 Mars
et l'etat de poys est indique par l'apparence meme Let ça-
zettes, Notre ancienne cuna.issance, te Corrie Mereundil,
qui avoit enutoine de nuvs fonrnir journeltement des nouvel-
les favorsdes es des remaques liberates fur des sujets politi-
ques, avant occupation française; et degénere en une
petite feuille ’remihebdowadaire (et one fois nous l'avons
vue rédirit a une demi fevitle.) c*nteaout quelque noovene
decret acditegire du roi, quelques Mails ‘sur ie Mexique,
PAngieterre et Éome, et un Prix Caéscat, qui contient
plutôt les articlos desirés que crux qutkre te marche, Quel-
gues ung de Ces articles sont rares, où Gtunquent ahisvitment,
parce que le caminerce du pays RÉS ptoque anneanti, et

les autres, parce que fes ‘rabiteus sotit Crop pauvres pour les
acheter. Combien de teæpn un tel etat de choses peut durer,
c’est ce qu'il est defcie de coujaxuirer, Unie lettre de notre
correspondant fuit ou (ablrau raccuerci, mois affi-geant de
l'euat de (ndix: et nous Croyous qu'il en est de mème de
jrresqne toute la Péninsule,

“* Aux Editeurs du N. Y. Maily <firertirer.”
* Rien de nouvrau ici. Putu dde commerce ; la pauvreté

Augientant oans Excinp'e ; ckscun Monge sa (tune ; et

lorsqu'elle sera Guie, où ne saura à qui s'adresser pour avoir
Vu inocran de pain. La farine ct te bied prohibes—io tabac
Wotopoiré,

Votre très humble Serviteur-

KUSSIE
Les rauvelles de Frouctant du 12 Vire portent que

l'artivé sous 2006 du Giant due Constantin à St Petrrs-

“ourg 3 cand uneande senses ‘on, d'autant plas qu!
Aaconte que là princesse son cpouse, à ‘aq etl gi

est trés attaché, ctait malade 3 Vap-ovie, Où El

|

TageaaTTa es
FR

“4 rd -

ie républicaine »9 trouva en face tesbandce impérlsies

dons 1eHsing d'hqusalngo. “Leur nombres montalt à 8,50

hommes dr dif-renteu urutes 3 le Latulile dora ols heures;

te courage et l'hublleté fureut déployés des deux côtés; vnbn

l'ennemi cédant à ln vnlque de nos Aroupre, se petirs en de-

sordre ; sn cnvalerie fut dispersée, et ll (nlue sur in champ

de batalllu 1.200 mofts, du nombre desquels étnit le mam-

chal Alren, dix pièces d'artellerir, toutes res munitions et

«wn Lngaye, Un auuire de prisonniers, eb une quantite

d'aiimes.
‘La pertede Yarn ;

mes vues et bleseus: parmi los premiers, «t va pert

regretiee, et le colonel Braudren, qui à eté tue

de son régiment. |
Les au nidages sonné ,

uences soit inmensey. Leger

wl, alin d’obienir le plus onl résultat porrible ; et au non

de l'aumee, àt félicite ta nation et ie gonivernemnt. Tous

ts imlivisdus de l'artuée ont contribue de la manière la plus

tounble, à l’heureux succës de lu journee du 20."

(Signé) CARLOS DE ALYBAR.

ée republitnine nemonte pasà 600 bora-
e evt fort
è la tête

da cette victoire ‘et de «escuasé-
weal en chef poursull I'enne.

HAUT-CANADA.
Kinasten, 11 Mai,

Son Wxeellence, Sp Peragrine Maitland, rat arrive en

ville, Mercredi mntiu, dans le QueenstunBdYork, et bier

apres midi, il à passe en revue, les troupes de cette garnie

mit, Son Excelleace s'est embsrquer Ce matin, avec »4

suite, sur le méme vaisseau, pour le siège du gouvernement,

Ce matin, entre D et 10 heures. Michoet Dunctiey, un

des travailleurs ewplayes à le bâtisse de la nouvelle eglise,

episcopate cnn cette ville, al tobe du haut du clover, ot

test mort sur le champ, Li etnit natif d'arlaude et dxé d'en-

virus SU aus, U laisse une femme et deux enfahs.—Chronicle.
Je 15 Mau.

C'est avro plaisir que non aNnnonçons que le colonel By

et les officiers chargés de surveiller lu construcriou du canal

de Rideau, sont arrives en ville. luer soir, ayant Leavecse

toute 1a ligne dt connl, depins Veadeedile 11, Le colonel

a fait, anus dit-on, des arrangeinens pour ouvrir toute lu
ligne iminéditement. Nous nppresous aussi que le terrain
de da section de Kingston sera ouvegp de main. ‘
Nous n'avons pas ile renseiquemeRs pusitifs quant aux di-

stensions d0 cuuul, Mais On pense génerolement, qu'il sccu

assez granit pour recevoir des LÂteaux à vapeur. be pre-
mier ingenieur est décidément d'opuisvu que l'ouvrage peut
due achiere en cit gane—flerald,

 

Veacuenres. le 7 Mar, 1827.
Ascemblée Constitotianneite ds Franceetenenciers

du Comté de Suracy en ta paroisse de Verchères, pot
wnance publique prralabtement donnee Dunanche be
Ge du coOusaLt, AUX pusies des Eglises des diverses
paroisses du dat Conte

Alrais Corne Lenablet Duvlessis, Ecuyer, a Été
unaniment clu Presideut, et Me. E. NL Duchesuars
Secritiree,

La la hiraogue de Son Excelines le Ganverneur
en Chef du 7+ Mars dernier. a ta prorugaien du
parlement provincisl et tes litres des bills sauctionne-
3 1a dite prorogatan,

Lu aussi l'acreste d-< menbres du district de Mone
tréai eu -tat- du 23 Mars sdecoier Ft après examen
Je p'u-teur- papiers publics publient chine vera
ie clevegs proces de la chaabie dassemblie et de

| géoérale nent persuadé ou Allemagne et en Rasstenue
o Je suiian Mah poud eae dovan cote aieal ao fuse

Vac piece 1 any progestins pac.di jams 12ites py faveur
es Grecs par l'e-voye rucer of Varntorssadeor ctgtois
ja Ru-sie envahisait la Tui-yuie du cù'é de ta Brien
ratfie tandis que 7 Angeetere trenactooët ie giapoo
ne éecudre Gens Les Pas dane 1, <, C1 que de Grande
bie Constantin avrait te cemmatrdereut cu ciel de
‘armee eusahissante.

Ce serait un sauvage étrang'é per eu plus for :
‘nats Ce serait ne teruibie alternatise que n°  tugle-
“re, les grande. puissance + de l'Europe ne jruvert
Approurer Nous sinnities LEADLG prEnGadie G'S
ne faut Pa mine qu'une menace de guste pone vain.
cee Yorn Arete dy ivan, Led Tues cond determing.

à faire à Ja Grèce une guerre dextormimation ; et pi nl
qu'une armée ‘use sut le Praihh +1 qelt à aan hr '}
ur Con-lantimoÿre ne pourra fave lâcher La pure au
vindicatif musulusa

Le on (d Angivterre) a nome le marine doi
Hertford, pear se rendss co rme ar banaar goicial!
eres le Poirnereur de Degree 2h do eater à «al
najeste ungdiate le 150s nelle or dee de be Jar ettère +

GheÇE

Des jourazox de Parts reg 5 feçrre peu à New Tork.
dient gue les Gives ond romp1€ une Victoire sigualse
up Reschid Pacha La C'onstitet-oriel, en donnant le
fetal de cette affase, dut ue les Grecs -4 an! rendu
noîtres Ju Pyrie et ayant cébar jug 3000 hemi. fe
Séra leur, qui trntoit de reduire la citadelle par famine.
cratgnant que gon plan ne Manquât par cette inaugeus re
lus Groce, marcha avec tan'es ses troupes, à l'oxcepe
fon de 1000 Hh maunes, qui firent laissés dans la ville,
our les geioger. 11 tut reponssé par les Grrcs, aver
ne grand. perte, ét en même temps la zarnison de 4a
tadells At une cortte tombs sor Les cold ale lage os dane

La suite, fes disporsa, of détruen le camp, Nicetas,
Karaiskeki, Londo- et Bozzaoi-, que Fistenl out fee
nauteuts voisines, D'un <1guab dansé de la ciladetle,
# jettéreut «ur les ‘Pure #1 les dérent compiéiement.
La barque à vapeur la Perséverance à été d'un grand
service durant d'engagement.

=

La porte totale des
Turcs n'est pas esactement connue. Cependant un
toabetin publié & Prevesa. place vecupée par les Pures,

tit que le Berokrer -<+ trouve avec 2000 hommes d--
noîns. Les Turcs ont fus du cô'é de Thèbes C'est
or nfFuire brillante «1 décisive, que portera sans doute
#3 juresauces alliées à intervenir enlaveur des Grecs,

BRESIL ET PARAGUAY.
New Fork, 17

None nvane rege de notre cnrrespondant de Phalodelphie,
un précis des nouvelles apportées par to navice Moss, anivé
à ce porte 51 juors de Montevideo:
Un des pnesniers de co vuimean rapporte qu'il à été livré
ne bataille à Éturzninge, à SOU milles na nord de Montres
“den, où lee par les cut remporte une grande victoire,
syaoë une 1500 86 Hens, fit prisonniers un ézal nombre.
#1 pris de camp, des e qrapages, £e. Nous pensons que ce n’est
tune veevion differente du révit de Je batail'e de ‘Tucun-
rambo, où ve Trériliens se vantalent avoir êle viclorienx.

Les journaux de Buévos-Agyres parlent d'un autre avan-
tage remporte par le commodore Brown. Le 9 et le 10 Fe.
vrier, 1 acsaque Popendre brésilienne, à la banteur de l'ile
fe Martin Garrern, près de Pembnuchare cie l’Urnguay, et
self ou der visit dix neuf vaisesox, na senl étant échappe
à Muntévhlen. lPescadre de b'ocus, consistant eu neuf
vôtre en tout, était à Pancre à Ensénoda. Un prmateur de
Iuenos- À yies appe 16 la Mancella, commandé par le capi-
trine Dencaly. 8 pris sept vhiveanx, dont Is valeur vit enti:

mée à trois cout cloquante mille piastres,

|

 

Le 19 Mai.
VicTorNS ON L85 BrsssLspue.

Ce qui ait et [a traduction du detail nfficiel du résaitat

de In grande bataille enire les armées de Va Plata et du
Iresil, et qui se trouve être one victoire décisive remportée
pue la première.

TRIOUPHE DE LA AFFODLIQUE 4RGKNTENE,
+ QuartierGeneral, QV Férrier 1827,

“ À son Excellence, le ministre de la querse :
Le géo ‘ral en chef de l'acinée republichine à le eatisfac

tion de communiquer à son Fxcellence. le ministre de tn
gnerse, qu'après deyx comônts pa-tiels, dans lesquels le di-
virion de Ventos Menuel n ets alioquer et betiue, le 15 pur

le colonel Lavaila)s ; ot le 16, par lo général Mancille ; arc

  
Shon ntle consent égislanif Jane ‘a dermis déssion—

suivantes oul Llofy G8 sEpatcinenw
propo-@: sit uamns cement adopiees,

Rein— Pender ent, ou 3 uolie trés grande <a-
i-foctran, fe chambre C'as-<emuiee, dans <a deruère
sessing, s'esl occupée de que-Hous de ti plus hate

1nnnttgues poitles mterêts génecaux de la provence

22 FA du.—Que La .banue d'us-emblée a tuvn-
Né un Zee «tun gevuaemrnt qrerliculiers, pour le
tomheur ol Tos qutrréis des hadulens des campagne-
-urtont en sésptant ! annront -Lon d'une suomi cons

sdenabiee pour sendinduration plus générale et piu-
facie dun. toute, les patoi<-e- de carapiagne sur on
plan Hiberal, wt aut Wa pas dépendu d'etle qu'un
vpnjet si beau, à nécestaire et faut demandé, n'ait pas
ef pa grader om ama éié = Éleaunent et cordI=
ment aCcuellle dads Louieà les portes de la proviu-
ce.
33. Résdu — Que Te chwatire d assemblées à mont

file ue forma tf Lune access dore. d'apriohaton
en adapendes nove ae produits pour 32 3ecte, Fem
plier et 10e céGoneez des derm ve pads
43 Révlu—Que 4 thumbedassembles convam.

cue que l'-cte de suboude d= 1825 adopté par tonte

la Jézistatuse avoit ravné l'ion entre tontee le-
branche« dela léciclature. à hien merité de son paye
eo adiant an senblable bill pour la présente auuke,et
ons apto-snl Kulement à la réception d'un projet de
bill de sub-ide qui avait dejà crev ie wecontentement

ei la désunion entre les branches de la législature
5° Résolu,—Que les lavaux, la vigilance et l'as=

sidusié de ia chambre d'assemblee dans fa dermère
session, quant à l'iportance el au no-nbre des diver
“es malières intéressautes don: éÎle s'est uccupre, ne
peuvent Être surpassées ni mê:je Égalées por aucute
aitre session precedente,

02 Résolu —Quil est beaucoup à regretter que
Phonorable conseil fegrslatif n'ait pas trouvé un cape
dent de cancourir dans plusieurs bails à ‘ui envoyés
par la chenhre d'accemblée pour les interdis in3y-urv
de La prosiner, surtoai pour l'Efucation, pour le sou-
tagrment des infirmes. des incenses, &e. ubjels dign-«
dela tustice €t comuisseration pub rue et jusqu'à ja
dernière <eeston tonjours bien accueilis et suppoité
par chaque branche de la legislature,
7° Risolu —Qae nous avons vu avec étonnement

el regcel que le refus par la chambre d'assemblée du
hill de subside te] que demande, ait pu porters le che
de | exécutit dunt Ja 0 licitude admun-tianve ne doi!
pas se barner aux <ents gubedes, à ariêler lus autres
"rncédés de Ja législature dejà coinmencés el bien a-
vancés, d'intérêts non suis grand-, que ceux des sub-
sides, d'autant plus que dans les années precedentes de
-On adininistration, le tefus du Diil de subsides ne l'a-
vait paint afl-cté au pont déarrêter immediatement les
pirrerdé- des deus chbres de la tégistature,
8° Résolu,—Comme noire humble «t respectueuse

opin que lies par un devoir sinpésieux de justice et
de reconnatsance bien méritée, nous ne pouvons nou-
refuser d'exprimer publiquement te regret et le ching
que #0 18 ép ouvans en considérant que la batangue de
Son Excellence le Gouvernutr en Chef à la prorosa-
Khan dernière du porieiment proviacis, ne tend pa-
Justice aus Iravans, aux procédé: et au zule des men
res de lo chambre d'aseimblée dans la dernière ses
ton et qu'elle ne peut en aucune manière aptérer lu
ronfisnce due nous avons mise dens leur loyauté et
dan- leur patis.tisme,

9°. Résolu.—Que l'ubsezvante stricte des prinepe
de Ja constrtation est inseparable du bonbeur du pays
violer l'une menace nalver Mement la prospér té de
l'aulre.el tend à la ruine lotale de ce qu'il y à de plus

va teil ane 

cher a un penple fibre,
10 ©. Rigolte=mQue cetln assemblic désire quedes

moyens oliérieurs soient adoplés pour faire parvenu
ces griefs au pird du trône,

113. Résolu.—Que res procédé: et les résolutions
de celle assewblér soient rendues publiques.

Par ordre de l’Assemb'ée.
À. C. L. DUPLESSIS,

Président:

4 , ; _ RARE ca
Euvuite toute l'assemblée à présenté. Ses remêrel.

mens au Présidedi pour sa couduite patilotique en
ngeant les y ‘constitutinmilé de l’arsemblée. *

"Québae, 17 Mai, 1827,

Un jomnal de Lindros du 15 dit que les grandee

mesiges de le nouvelle administration seront ¢ 1 ©

(Civigeation de ja population suprabondante : 29 lé.

maucipation «des catholiques‘ 3% ln duction des

tépenses publiques el des tases 4° le ma ntien de

commerce hbre. —— _

Le comte'et In comtesse de Dalhouise, avec leurs

sures,se sont embarqués pour Sorel.

du 15 conrant, à gratifié ses
fil à eimvunié à un jours

nicle, au <ujet

Le Quebec Mercury.
lecteurs d'un tong wsticie qu

mal du Maui Can-da. le Kingston Chroni

des disputes Paamièpe de crile province, fra

veléne depuis le retuur de tord Dalhousie. Pap

le godt de | auteur pour lee italiques, et par laconfor-

voité de sa manière de vois avec celle de M. Turn him

out, on serait presque (enté de crofra que ce fonctions

mite a trouvé. an milieu des occupations de ve» cing

places. le oj ir de se {sire cortc-poudant de jourala

«alarié de King tone

Le sujet que 1raite

jet usé

=

Les tassonue
l'article de Kingston est an su-

mens de l'auteure sant appuyée

«ur una 2asettion fau-se. savoir que le revenucréé

dns cette cotonie par l'acte 13 Cro, 111,88 eit tévé

«ur une colonie dont les habitans ne po-édaient pas,

lore do va création, le droit que tout sujet britannique

ans son propre bien, .

’ = droit "a srpolé dans les capitulations. Les

srihnnaux sfant à Westminister ont décidé que le roi,

para proclamation de 1763. avait rennacé ; von

droit sur les proprietes des babitans en vertu be a

conquête. Le parlement britannique = renoncé, par

vonacte de 1778 rénété dans l'acte constitutionnel de

1791, à la pré.ention de lever un revers dans les ow

‘onirs, pour Êtee appliqué autrement que par acte des

legielatures colonsales Le roi en conseil a promis s0e

trnnellement de proposer au park ment la révocation

totale de l'acte de revenu de 1774 à des conditiue

auxquelles la province à accédé en 1799 par un acte

fan] oil que le gouvernement britannique a sanctioue

né lui-même. Tous lez habitans natifs des anclennce

pogcssione britanniques qui sont venus s‘établir daus

‘a colome sur la foi de la proclamation de 1763 et

santa cout qui sont nés dans la colonia depuis sa con-

quête en 1169, sont aujels britannignes, en possession

de « mêmes droits «£ -oumie aux mêmes devoirs géné-

‘aus que appartiennent où ti cont imposés aux habi.

tans des au'res colonies ou plaut.tions britanniques,

vu de y métropole, Île ne peuvent admmeltlre aucun

aqument tiré de l'état d'un peuple conquis, nuelque

confsumes qu'il puise être au goût et #us intérêts de

certa-nes prtennnes paumi cus, de recourir sans cesse ®

Ae tels arqurmens. ;

L'accemblée «le cette province a déclaré à plusieurs

euptises, #1 représenté au gouvernement dur i, qu'une

anme annuelle très-considerable, prise sur les reve-

mu« crées par acte du parlerent britannique au lic

d'être + filetement appliquée" pour l'avantage de Ja

province, «ol employée à <alorier des offi. i-rs dont les

empl is «ont meomptabla où non néce-saires, des

inécurialpe et des fonetinnnaires absens

|

Les ‘* voies

Lgat=u* progosées par l'écrivain, BavOir “Ia plainte ou

I+ item on acco ation des officiers qui appliquent aint

ve produit de l’implt levé sur Ia colonie. peyvent être

heen Lunnes ; mals pour que on y price secourir avec

quelque probahihid de guerès, il ne faut pas recon-

naîlte dans ces officiers, ou autres, l= droit d'employer

los deniers pub ics tout-à fait à ‘leur discrétion. C'est

coute reconnai-sance qu'on a tant cherché depuis

u-Lyurptemps à au arracher.
—

Proscarrteu.—La Margaret nous apporte des avis
Je Land es da 17 avoit. ;

Sir J. Cope'ey vot nommé lord-Chancelier. La

place de grand.n'aître de l'artillerie à été offèrie au

marquis d'Anglesry, el celle de comnandant er chef

w duc de Cambridge. El n’y à point d'autres nou-
velles de conséquence.

Quebec. 21 Mii 1827. .

Dans la nuit da samedi dernier à dimanche un in-

conije éclata vers minuit ot demi, dane la maison de

M. Jacques Leblond, avocat. près du palais de justice

ot du château Saint Louis, babiter par lui-même et par

M Gaspard Divlet, avocat, «on gendre. Quoiqu il

ne ventât point. le feu seest’peof.agé avec (ant de rapi-

dité, qu'en mures de deux heute, cing maitons et

plusieurs autres Latimens nnt été consumés.

Nowe avons 11 do deur d'annoncer que M. Walker

avocat. ci-devant de Montréal, qui pratiquait Îci depuis

wielque t-mps, a été la victime de sun 2èle- Pen-

dant qu'il travailla: avec ardeur à seconrir un de ses

confrères avocate, M. Hart, une partie du bâtiment en

feu tomba, et il resta quelque temps sous les ruines

enflummées, invinible aux autres assistans, qui enfen.

davent seulement ses plaintes. Enfin il pul passer un

bras entre quelques-unes des pièces, et it fut aperça

de derrière les ruines, ]
En ce moment, lorsque toute espérance de pouvoir

Je sauver élail presque anéantie, unk personne jireon-

Mie se dévoua généreusement ; eÎle fut suiviepar d'au-

tres et avec les plue grands «forts on parvint à tirer

M Walker de son horrible situation. a

M Walker avait cunservé toute sa présence d'ospril

of athtait résigré à son sort. D fut porté chez Mer

l'évêque protestant, et quoique brâlé horriblement

lepuis la ceinture, en has et souffrant les douleurs les

plus crieantes, il est à présent un peu mieux:ms

“il survit, ce ne «era probablement nous dit on,

qu'avec la perte des deux jambes.

Une servante irlandaise qui s‘est jetée par
de 1a maison de M Leblond. est maintenan

fane un état de grand danger.
On a cru prendant aye lque temps que M Lebland

lni-même élail hiûlé dane la maison. mame 3 fo «

en proie à cette horrible pensée, aui lus fai-ail ond ler
lp restes de ses malheurs, ent la cansolation d ru

dre qu'il avait été rencontré dans la tue $ int- Lou "

Onne «ait comment le fu à pris, lI 6 commente

dans le Lis de la maison, et qvast que les personnes

qui y couchaient fussent réverilées, ta: fuméeA

devenue si épaisse que Mine Leblord. que était uw

second Etage. déseepérant de pouvoir se sauver Pons

passage avait jeté un li de plume par la fendire, G3

Pintention de se jeter après, Heureusement que dit

Dralet, qui conchait dans l'étage supérieur. descen )

avant qu'elle eûi exécuté ce dessein, et l'engages © :
et ws deut fillen 3 tenter lo passage. ls asrivèren
dans la r € complètement épuisés.

Voici un état'des propriétés détruitesoù
gees. Tout cr qu’il y avait déassuré,l'était a
de Ia compagnie d'ascurance de Québec. : r

1. Mai-en de Jacques Leblond. avocat, assurée pos

nne fenêtre
1 à l'hôpital

endomma:
u bureau 

à  



 
|

4

TOUL, totalement dégyuite.: 1l.n's,€14 rien sautéude

menton, mel He vis ént pat à pi Les

meubins de M - Loblond évalués de 7 "à8000 3 (eus

de KI. “Dieter SÔ00t ' .! ‘

a. Maison de B. A Gugy, avocat, et l’écurie, 3:-

susère pour 5761 tôtairfmesit dBtrulte.

|

Le» sonuble-

de M. Gugy; ascurés pour TOOË., ont étè sauvé.

$. Maison d'Amable Berthelot, Avocat, membre Ju

rlement provincial, ocenpée par M. Déshurats fils.

avucat, et l'ecusie, ussutées pour 65001,

-

totalement

détruites, Les meubles de M- Deshorats, évalués de

3 à 4001, qureque tous détruits.
4. Antré matson d’Arsable Berthelot, an coin vis-à-

vis le vieux châtuau, avuée, avec, l’écurie, pons 6951
La maison à été endummagée par la”démohtion des

croisérs et autres Dus-ages. bc + meubles “es locataie

tes, Mine veuve Gray, M W ko et M Chale
Drolet, avocats, ont été aussi bosucoup endoannages,

C-urde Mme Gray étaient assurés pour SOUL,
5 Autre manvo d'Amable Berthelot, joignant la

dernière, occupée par le colonel Fo-ter déjuté-adjt.

 
   

     

* général, et leg écuries, assurées pour 5301, tutalement

détruites, Le cotunes Fostr 8 perdu presque tous ses
meubles, qué n'élarent pas ao-urés.

6. Autre mai-un d'Amabe Berthelot, joignant la
darnière, orcopée par M. E, Hart, avocat, el as urée
pour 2001, totalement dévuite. M. lant à perdu

tous oe6 meubles, “ur lesquels 11 n'y avail dransuié que

1001.
7. Autre maison d'Amsble Berthelot joignent la

dernière, necupèe par le docteur Gras-et, de l'état-
major médical, #t assurée, avec les écuries, pour 526.

Les écuries out Été entiès-ment consu nées, et la maison

endommagée priy la deuvilition des ouvrages en bots,
Les meubles du docteur Gras<et, qui n'étaient pas as-
sures, ont êle aussr beaucoup endommagés.

Propriétés assurées par la compagnie d'assurance
de Quebec et totalement détruites. £2.505

Assurées par la même compagnie el partiel.

 

lement endummagees 1. 1 + 2.220

‘Total assure "4 L£4 79
Aulres perles évaluées. oe …. . 2LOU

£4,725
—

M. Corhran, secrétaire civil de S. Exc. le gouver -
neur eu chef, à y rêté serment la semaine duimiere
euvmne membre du consert exécutif.

Le sacre de Mer, l'evêque de Fussals, coadjuteur
de Québec, à eu ticu bier dans fa cothedrate de Cette
ville,

Nous avons appris de bonne autorité que la bénédic-
tion de la prendre quetre du Seminaue de Nicolet
doit se faite le jeuds 31 du comant. La «étémonis
aura heu le matin enter 9 ot 10 heures. Qu à eu ja
cump'ausance de nou: s O.NNUNIQUES UNE COE 3 ate gy.
tique de D letire corcu aire que le révereudssime ésêqu
eatholsque de Québec à «fr 5-00 le 3E clone ders,
ner aM MY les curé d- <un den êse. L'illastie pruélate
Gage ces messieurs à Conitibuer à celte bonne œuv |
elles prie d'exciter en siême teump- le Zéie de leu
paroissions. Varcilé texte même de la Citcutaite qu'at

très-grand no nure de nus Jeuteure versunt avec pla
sir,

Messieurs,
Dès l'année dernière il à Clé question de conetrnire

“QD nouveau séminouie à Nicimel, parce que celui que
@ti-le actoehonent #-1 besucoup Uvj petit pour cote
tentr le noubre dés vlévoqui pourraient se presenteret
ue d'aieurs 1} menace de tomuer eu fume. On.
pi cire “ler à cet effet are conscription fratfos wie m-
bres du C'ergé ; et nos: puuvo.ss dirt, avec la plus
grande satisfaction, qu'elle nona a paru Être accuesliee
par chacun de vis, <aivani ses focultés, avve un zèle

- O1 Un Engiroser mont degrees res plus grands éloges

Copendant les sams qu L'on à 61 géncerusement
souserites, vutre les dus de plosseure particulier,

amis de Pélahshisemen:, (dont nous ne vo vtrinne pas
donner les noms. cramte de Hi<<s0 5 leur délicatesse)
a- sauraient saifire post entr.prendie Un édifice aussi
grand et aussi di-prerheux que Celui que Boa projets
d'élever, Il est mn de rear ser en pissant, que ce

nouvel établie «ual na presque auch fonds +1 qui
ne sest soutenu, en grande partie quequ'à quésent,
qu'as moyen des pensions des Étodtaus et des hiberslr.

tés de feu Monseigneur l’LEssiS ot de plasieurs meurs
bres du clergé. :

Nous sommes diapu-gs, il ef ¥rai. de notre cid, 3
y contribuer autant que nos meyens portant nous .¢
permettre. Mais cous derint que nos contribu-
tions réunies à celles du clergé fappeie à partager

» grand noinlise d'autres bonnes it e-e ent pubirques
que particulières) <erueut in-uffisaites pour parveni-
au but déiiré, nos avons Cr 4 dde voue voye adceurer La

. prisente ela, pour von. price d erase les dé
- Qui vous sont confes, à curlgiiroerauesh de teurs aumd-

snes à cette bonus œ:vie, Tout dont deo v porter,
+ 80it que l'un considère ce <é nice sous fe rapport de
+ la region soil qu'un l'encisage sous celen de iteduras
inn Noo nentreros pas dans le adétad des morts

- que chaque pasteur peut sus Lier à <es vuailles pour
les prassar de prandr# pact à la costrachhn de cel 6.

difice, qui ne peut que frire bonpear a noîre pays sous
tous les tapports. Le z2Cte que tous les membres du
clergé ont toujuure signale pur y encontager l'Éduca-
tion et les étahliegemens religous, nos bol esprrer
qu'ile sauront bien, dans leu. discours, donner du
pords et de l'intérêt. aux motiie généraux ei porlicuhrers
qs plaident en faveur de eevee Nous nous con-
teuterons d'indigner commeun mayen de réussis (ru
tre plusieurs amres) in mode propoe dane la edge
pastorale au sujet du rétablissement de l'eglise de
Saint-Paut de Rome.

Les offrandes de chaque fidèle, quaique de peu de
valeur en elles mêmes, peuvent former vne sonne rar

sonnable de la part de chaque paroi-se, et taire hon
nevr à l'espoit de religion et de charité qui régne géne.
ralement parmi les catho'iques de ce diocèse Nous
avone donc la ferme confisnce que vous ferez tous vus
eiTorts pour entror daus nos Yurs, qui n'ont pour bui
que le soutien de nobe sainle ve tgion et l’avancemen
de Bédacation dang ce pays :

Nous prions me-sieurs les corés du district de Mon=-
tréal de laise pervenir les offrandes de leurs paigreses
à Monseigneur l'évêque de Felmesse, où à Me-vieur
les grand. vicaires de ce district ; ceux du di-tieu.de-
Trois Rivières à M le guan-l-vicaire du ‘jeu ; «4 enfi
crus des districts de Québuc, de Gurpé et 4. Gosph-
Saint Laurent: à nous même où à nuire coadjuteur.

Je suis bien parhailement,
Messicurs,
votre très-humble et t1ès-obéissant serviteur,

À Benx. Cc. ‘Ev. ne-Quesse,
A Québec, le 1. oclobre-1826.

lourtrdié côpie,
N.C: Fonmên, Pire. Sacrit,

Gléribn‘esvbédes |

pant cet argent net à trés peu prospévé dans leurs Maine,| '

    

 

"MONTREAL.
SAMEUIL, 26 Mal 1827.

"Nos derniers Joni naus américains ne enntiennent pro de
nouvelles d'Europe plus récentes que cellesiquéont été reçue
dermiérement par Je voie d« Quétec.
On trouvers dans nuscolounso un rapport caus date d'un

vicioire remporte psrfrs Grecs, à Aclèues, Ona pari
deruierement d'uve victoire rempurtée purles Tures, dans Iv
snéuis endroit, anne en donner non plus le date. S'agit-il d-
deux affaires diferentes, on de la mémerapportée diverse
ment?  Mulssi c'est lu méme, auquel des deux ruppus Li con
vient-it d'ajouter fo}? Nià Puonià Pantre, peut-étre 3 6
premier n'a pas 016 confirma par les avis de date subse.
guente, eb ln phroke finale du dernier feruit presque esoire
qu'il « ête Pobrique à dessein.

Quuiqutil en suit, l'état présent de la Grèce paraît en
veloppe dane une sbrcurite, qui nese dissipers probablement
qu'à lots erture de lu prochaine compague ; car none eroy
Ou» que [+0 Greés ne ve sominrltront point aux Torce, tens
qu'ils seront en état de les combuttres ct que les ‘Pure
waccorderont point laphix à la Goéce, à moins quits wy
soieut furces par les puissances ctrangères.

Les journaux ont runonce dernièrement nne batailis entre
les nemees de In Pinta et du Bresil, sus pouvoir dire la
quelle des deux avait ele victo teuse ; d'uid Pon sormt pu
eruire que In victoire nvert ete iudeche, La depeche du
general Alvesr ne inisre plus de toute vue le sujet: l'ormée
républicaine à seraporte une victoire cumpiête, et probu-
Llement décisive de la contestation entre ls Ttépublique et
© lawpire.

AUX COHNUKSPONDANS.
L'écrit du Svidot des Mille Isles, nous ost parvenu

trop Lardy dammed desobr à ême pour que nous [rie-
Suns autonicer qu'il né pouvait pas Ele ere $d

veal pag put oublt que nous D'AYONS pas GOuNe, SIer-

cred), Ivy raisons “jui bows empéchatent de le pubaer,
Lu prenadie de ces 1aienis est que nous n'avions pas
te nom de v'auteur de cel ecrit, abit Je pouvoir ten-
vuyer à lus pour la preuvedes allegués qui y étaient
coule Dug, au Cab ya en nous Ia de mandôt $ 1a <ecouve,
qu'apies ÿ avon donne, avec tabou, COMME EXCUsable
l'erreur involontaire, on y blâmaint fortement une pere
sonne qui pouvait bien avoir elé el‘& néuse tromper, et
Cuse quetument w'êtie point blamabie, vu ne |'étre pas

aulaut qué le paracomer te Soldat des Mille Isles.

 

Four LE SryCraTEUR CasapIEN.

Encore un C'uthéchisime.

Q.— DitEs noue, Mansieur, pomme finira le geand proces

gui dure depts a tongue mips entre notre Chambre d'A sseim-
biee el vos Gouverneurs?
R= ue peut y avoir dle procés eatre nu Gouverneur

rt notre Chamb.e @* Awewbiee, parce que nus Gouserneurs
teprescatent le Moi, eijue In Boi wtest pus responsalite en
Angleterre, Les tnistres peyent pove tant 2 quand ils ve
font pue teur devoir, ils tombient gous le g 8 re de ta ld, Aves

1 Augleterie, wr unuistice sunt-tis plus puisssnts qu'ausb=

wars, pace quit est juste de leot touring ous les Gsoyens de
repondre à detecien-e reponsalilite suspendue sur leis téter.
Lear sot ae depend oi da coprice dus taitressm ci de celui
des favoris, comme dons tes auciens gouvernements d'Hnuro-
pes leur po Letenilie est vanquitement #ppoye eur lepi-

ulon patilique.— Les employes sa gouveinement y sont uusst
flue proteges vt plus proicins oolaliitnrs, sans pL

nunvens jeune d'arstocraue esrilie srusiblement va jodanse

pobtique ; parcè que dung un pays mit lee emuinys se d ne
nent gencenlement au merits, Loul le monde espore ava

part an galeau.

Wo sme encore il va ew des disputes ?
Ho—il 0'y pac en abe disputes aly a eu pent être trop

de discussions entre be Chambre d''\nceubdlée » Caneel (p=

ptélntif el les représentone de su Maueste, fonmosnt les trois
branche» de ln legteinture, ‘Fous lea trois voututent fhne
eur devil, mais donseunu-nous qu'es lugosiuture deux
brunches l'emporteat ‘ur In troisième .
@Q—Nos ropré-entuns nous ont do- © trompé ?
R.—Non,= Ely n Uue té grande diféreuve entre digpule

+4 discusss n [ils coukiient pater de ln dernier) une est

   
TATEUR CANADIEN 4%

2 5 . 1%
>to .

oe8bat)erer:voinice mallieirenk Aypléian(-
ls canfracten.g wi’ da’ oY ! Gyombres? EE ARE
R.—~Un Buran dn Tras alin 'p atout Board of Wark)
Lun Ungén-eur givil, ul prép varhi ntHns-mble les ontimes

a 3

  

des'trayaus gunid- es comme né ale «, et les fraient es
‘cuter conjuntemet, d'hngenteur divid om for :marmit hen
bl'des add-aet par conséquent nn nonvean Jebouché paris
"08 Jeunre gent, un encouragement pour les rls, et nr
vigmentation de bonheur dons la cojnnie,
YQ—Puur en revenir à notre constitution, dites nous done
xe qu’an'appelle Liste Civile? : ;
R—Ceite question & été ‘répondue vipat fale por four,

épouse,

Q.—Ditec nous pourquoi ? :
R —Purca que p erronis n’est plus sourd que celui dol

veut l'étre=-Réponduns, et Dien veuille que ce soit pour fa
dernière fois. -

L'argent voté par in Chaaihre des communes d'Angleterre
se divise en deux parties, l'une permanente pendant In vie
do Roi, noin'nve Disle Crile, ot autre pnnuelle, nommés
Budget. La liste civile en Augleterre défraye ’ninnisou dur
roi, l'administration de la justice, le salaire dec ministres.
at les pensions des princes et princesses du sang 5 elle est
verimaveule pour que le roi, la justice, les ipivistres, ler
prances, ef princes, sient ute existenceutes ou mols
pendant ie vie du roi. d'Angleterre avail preva ge cette
permendice rendrait pls sinbles lea places epsentielles do
gouvernement, et elle v n trouvé one grande Économie, sur-
tout pendant le long et glorieux régne de George Trais,
poisque pendant 59 une cette liste ne pouvait pue dginen-
ler, Ce qui aurait pue ogre d'avoir lier, si on site vaié
ceste liste annuellement coseine le Budget—Le gouverne-
ment dons ufe le meme svantage,-au ficu de nous y forcer,
«t'obrervons qu'il n'a demande cote liste permanente qu'a
‘’avenemmnt de S. M, Geurge LV throne, pour assimiler en-
soreplus qu'outrcfuis uote constitution. À celle de la mère
patrie.

Q@—Nes representuns ont-il: le droit d'approprier les
funds eves par i'acte de la L4èuie anter de Guusge 111 ?
Bla pertinaeoce d'ane partie des revenus vobcs pur In

chambre ane fois etablie pour le tone de 18 vie di roi, cette
question tombe dette même. passque las fonde de La The sn.
tioe vont deja appropriés aux depeiisers pérununentes delbau-
dees par le gouvernement, :
Q.—La chambre n=t-clie le dooit du ragner, allonger ou

suepeudre certaines payes, Cesssins, etmyiinie, de. &e.?
É —Consitutionnellement etle ne la pus; drnie si on Je

Int Iniseæ prendre, elle tâchorn de le gaoder, et <i vile le gare
de nien à 18 Constitution Britannique en « anada,

QU—Que sont devenus tous Ces petite il ans qui Ont fau
tant de b.uit ?
R =I wy en & plug, parce quan lien de tons res petit.

items, on cst convenu d'en Faire de gros, en votant par cha-
pitres—nareste Ce inode de Voter en Augleterre est et sein
toujours un compliment à sa majesté, dont lus d-wondts ne
peuvent point etre consuitiëer par ses rüjele Comtsou BIsne-

wire d npoticaire ; nuvs Hotrér Lnnndiens, nous serons pent
être aussi polis avec le teurpe que les Aniylnie sens y perdre :
sale enettendant, C1" nous VOLiOn® par petite teas, par

zrus items, ou tn globo, if nous faudsa toujours ren plie

In bourse, cette miseauble butirse o.oo. que at potat de fo, di
Q. — Lise priser-vors de nos dermbres oxseinblers prpu

Inires ?
RR —Ln constitution B itanninne name donne le droit de

nos weseibbrier, de discuter tos inter Cis, vb de nous plaindre,

“osegiesentant humblement nos griefs à sa Majesté oui aie
cæpresentanes dans lro cateui +. Cos Aasclinees wit Canc

togrirs, et À ese te caraclé € Camion, wn ne neat doo.

tor dn layante, |. Mais su etes avrient ete convoquaes,

OU FrÂIE prose theme pes quelques ine de nos representa.ce
Pe ge ne Crome pas, ces Gesgieinre AVEC Want lv respect qu'ou

leur duit, pourraient bre etre extioses au radicale : Dans

feeds td le Lab vvive ARS AuPAIL Sigmfie son intention d’en
app He. 11 peuple, on pont ail ls Caliper Tpentedtee, d de.

Leratiers qui Teai-al audevant des coups, ou à d°s cendidat>
1 qicrnindinient de perder lear o'vetion,
| Coxcrusios

Nous vivons deus lu plus hevseux pays de onde 1 Nome
Avous Pulisppe bux cnawites qui de wus ours Gal desvié
presye Ws (ey praples de bn genre 7 Nous sotlmuse arest i=
bees gu'avran d'eux et À meilleur suarehe, Berre rrions done
le penvidence et le [entra soberCEERI phgvernemnent, 11 y

Ades 890 de penn can vens,et de grands ninwy mas cofpintu=-

cons pur etabir ce fond permanent que l’Auglelesiu tuns
d'mande pour table propre svantage  Foute makiut. pl.
& ree cosera do waite eutia fox Yano de ta legidature,
q tee Gistucront dors à méuie de’ travailler plus directe- un vice dost ies effets daient peu ; l'autre quulque vertu ea

wilesméine, cat comme tonts les astres vertus aujette ban

missions de la penvie buwanite. 11 y adus discus-ons que
dusent presque depuis ie deluge, et qui de siècles en siècles
comme lo Vesuve ct l'une, innonient be Mrecde de teurs
aves pnaangaentiécs Le gouverneuent de sir verge Fêne
vost, Guilt Lisayuiile, puree q 00 gouvernaen beuipe de
guerre, el qu’en temps de guerre On at plus qu'uu ne du
cute,= Paur cnt sevenin 8 nus iepreienians, plusieurs se seal,
topes cax=iemes eloquence, un peut benin d'ambie
thon, In Jalterie, car ily enn de bedaconp diespmer, ont
putes egncec quelque-fois Mois mous BE Crotrone  jatnars
qu'its airut voulu isequer de respect an gauverneuent, ne
qu'ile doutent eux meures de la teadre soiiciude ui guu-
vrrnement à notre Cga7d.
Q.~Que nous di vz vous da Receveur général et de son

immense fhe?
R.—Je me permetrei de coinparer is Chamb e d'asemblée

et le Meceveur grnerul à un mirage, et maihieureuseiment en
fait de menage, les deux crujoints ont presque toujours
tort à 1n fois, J'appelierni in cliambiee le mari, parce qu'elle
et la pue forte, et ge me permettra de Pentamier IA pre-

mibit.— ans 18 première sein de parlement provincial
Ia chambre vota discns CARR: dane in seconde session, Iv
receveur genernt rend »°< comptes d'aprée lesquels il rés
tait dans 50s eotlres disons L100, #1 dans cette méme ses sion,
la chat.bre Vois tout ce que l€ gouverneanent in demands,
sans se sunvenir qu'il y neait £1000 dans des coffres su Res
vevuer ganeral, et la Chanbre a continué depuis la mème
waneav.e. Quelle immense accomnintion de deniers et
pous quor 7—mais Unas tous tes pays, on b Aime les maris qui

exposent leurs bonuree à trop de tegipintions, on qui teur

laissent Pire le commerec. Quant au Iteceveur groeat, at
ne peut 8° al nser de JA comparaison, parce que tout te mon
de sait qu'il n'est pas femme, ec qu'il à trop d'esprit pour
ignorer que tOae COMparaton cloche,
Q—U'ujiees Votre uAplication wos représentans doivent

dong beurre» cordons de lu bouose,
Kt.—l,u buurse out vous parlez n'a point de cordone; la

Chambre d'ussemnbles sur son bonnrur et con-ticnce, d'après
tes demandes do gouvernement, yu'elle a te droit incontes-

(able de discuter, et d'après les moyens du tes commettahs,
qu'elle dit connaitre, vetnplira le Lourse à la papa, et le
gnavaraement In videre de suite, parceque Pargent deg spe
proprie rentrern puutôl dans les puchies d'u sl sert,—Nos
volsthe éntendeut wives cette quest on 12 que nout, Où en
serai nt-ils pour leurs enpauz, rentes, améllorntious jour

nald es, ris s'avisnient de thesor pear avoir le petit
plaise de tente les cordons de te lunnse ? De quel droit la
Chambre des communes 8° Angleterre ed notre Clinnbes dase
reniliiol, qin In represente ich, taxeralent-elles leurs éommee
tas pour avoir fair de th-esoriser P-—En économie putiti-
‘que, Le plus sûr moyen est de n’en que avoirs tant circule,
tout sagite, tout prospère ; terioin l'Angleterre quifà force
de ty esors bien rimployer contenande vu prefi > be monde
tenon l'Amvrique, Qui <ur de même principe imarche à pas
le geunt dans lo conte de la civtisation et du bovheur,
& —Muls de grâce, nos ropresentans n'ont-ils pas voté

£8000, il y u quelques unes, pour les communications
uric res
Rolls tes ant votés, divaiont-ils aloes, pour voir la fond

de ln bunrse mmnsheureusement Le bourse n'avait pue dde fond :
ele etait percée par les deux bouts S'ils »*y etalent mieux
pers, Îtx nurnient »Ça cn qu'il restait dans les moaîns du Mecrs
venr genératen se donanag In prine dCadilivlonnee tout bone

NRRL ARE coMptes annnels, et êle noraieut prevent, en sa.
dreecant de atpuilleinent et constitutionnetlement an gouver-

nemend, des aefaleations desageesbios à foules les paities=
Ctuaut à lempthoi des fSUUN)à vaux milieux n'en pas par
tee : te marheureux systêwe de contnissaies et Coutrucienrs
à fait dont le malo. Ü1 faut ete revête d'un patriotisme 6-
GORE POUF H'OCCAPEP sanS pays, sans récommpense dos of
fabros publiques, LI ny à pre d'honnéte comuissnire qui ne
snche aujouvd'hoi que le public ext toujours mga 5 J'en ape
palie à 1m Chunbre d'assomblee elle méme. der contrac-
teurs ont fuit [vtr metier en gagnant de l'argent, 01 copen

 

  une Boulangerie, ane tumtique de Menuisier, etune Ecurie.

sur les lieux, au proprietuire,

assuihiiment etenda #t choiss de TAPIS de Bruxelles, de

Ohes, et ettend dans quelques jours, son anortinient de

ment probe nous #E pOur notre pastérilee

-—
eae: neem mm wrat— ©———

VENDRE, 1 BAS PRIX.EMPLAICEUENTS à

| Sor

TF VUSGUSCIG NES cenden une prolie de son Verger an
34 Furxbanrg St. Antone ani ining po terenin de Mone
Jinn Toeranee, dont 1 nest sepnre que pue une rue, ble

sera aliviser on VU loyts dant quatre moront leur (rout sur ia

granderue, T sur ta que de LS Aquedue, eCuetatt ser ane tine

pu. alleie,ues donnersu le prencetsire. Sur un des lotje
FOIVCt ne p site Mujann et in Mangard, et ee lot anra 50

 

XM. Le puix detléma'scement cet fice à L45, Payables
à comptant en sonserivant el 1, chaque annee, ovec inte &t
Jasquek potfait styl, et come Îls ne sont pre d'une egule
vaieur, ili seront Lees Bu sort gptre les sousCripteurs, gut see

rant uverts du jour du tirage nusitôr que le souscription
era remplie. En voyant In carte de tn Vitle dernièrement
fate nar Mousr. Adams, on reconnaiten tes Emplacemens
qui y sont marqués,
Ceux qi ont besoin de semblalles terrains, n‘anront peut

être pins de siûl une occasion de s'en procurer à nussi bon
Cotapie daus on quactier de la Ville aussi avantageux.

Dour plus grandes particularités,—s'adresser # Mr. Dou-
cet, fac ia place d* Armes, chez qui lon souscrire.

J, R. ROLLAND.
Le proprétaire dispmers anesi de l'autre partie du Verger

où se Lrouve la Maison de pieire et qui luit un établissement
de près de 2 arpens en surperfcie.

Montréal, 5 Mait827. <a3,

ESOUSSIONE! PREND LA 1 iRekTe! 0 INFORM EU
res, ectneusement ses munis #1 in public, que ta Soricte

Jus exirinit entre ini et Me Cananer etant expiree, it a
conumencé à commercer & son compte, tout via vis du
Nouvel Môtel de Mr, Rasco, où it aur4 constamment au
assortiment gentral de THE, VINS, «ur EFICERLES.

D, MLEAN.

 

Mont-ral, 23 Vai 197, .

LuoUit DU BANL BU ROLis THAUT

ed Lx 18 Avni, 1827,
MosTRBAL,

Présent, L'ilon. le Juor en Chel.

N>.25, Mr. Leu Joce PYRE.

Exrante. Mn, Lg Juok UNLACKE,

 

Str Requéte de Plerre Lukin, U in Requête da dit
Notaire Putlic de la Cite de PIERRE LURIN,
Montreal, Curateur duement La Cour ordonne avaut
&lu ct appainte en Jiatite À ln faire droit sur les concln-
succession vacnnte de feu Chae sions nitérienres de ln dîte
les V'ussor, en son vivant, Fer, |Requête, que Notifention
du même lieu,—a— prblique sit donnee dans
les pupiers nouvelles, inprimes rous ln nom de Guzrtte de
Montreal, et Sprctateur Canadien, aux Creanciers de in
dite succession Vacante ta dit fen CHARLES YASSOR,
d’eufiler devant cette Ceur le ou avant le premier Juris Pro
chain, Contes et chaque reclemations qu'ils peuvent avoir à
l'aire contre la dite Succession Vacante, afin qu'il puisse être
provede entr'enx À fa destribution des deniers entre les
tolus du dit Cureteur apparteuons à la dite Succession,

. Dur la Cour.
_LEVESQUE, MONK, & MORROUR, P.B.R.

VENDRE, À s. ROCIL UN REMPLACEMENT.
surlequel il y a ane Maison de plerre à deux êtages,

La pince est trèsavantageuse pour les comuierce: S'adresser

Ls. EMERLE pir CODERRE
St. Roch, 12 Mai 1627,

à QNAPIS,£é. =LESOUSSIGNET informe respectueuses
ment ves amis et lo pubic, qu’ vient de recevgir au

Ridd emmener, d'Écome ete Venne, Kouvertures de
Foyer, &c, des patrons les plus nouveaux et les plus recher-

MARCHANDISES DRMONEDU PRENTRITn,
Montrent, 1-Mal1827. WILLIAM DOUGLAS, 

\ ’
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- VENTESPARENCAN, ~~
BA;Chanbire D'Encax, Aujourdhsi $A MEDI, sere

“Assit is ; ç.
ssortiment général.de Marchandises

bo Sèches,
Rebues dernièrement, canpr-nant-Draps, Cadimien Fla-

nelle, Bombnzeite, kyvrkLadtTivg, Coton bard, Baise
t é Mouseatine, Coton paye et earennte, Guinean, Deans, B:depuis dix uns, mais pau de personnes ont voulu entendre In i, Voile derne ATrile de Russie, Tatftre otLustre noir,

Muachioirs de Sore noirs et de couleurs.’ Endienne,. Schèles et
Monchofee, Buivratex, futaine, Nankin des Andes,
Fit, Ginlon, Pelottes du coton, &c. &e. ‘&o,
GT La vente 3 Une heute, .

J. A. CARTIER,
26 Moi 1827, — ~

. Yar AUSTIN CUVILLIER,
(HARBON, FT MEUBLESA bord dp hig
Jrn, Capltaine l'uilender, de New-Castias,

nonitle d 1a Pointe 8 Caliidres, Aujourd'hui Samedi, w dix
beures du matin, sgiont vendus, eu late bonvensbles aux
nchbteurs, :

106 Cliald;ons meilleur Charbon de New-Castle,
58 do. Meules,

(V.a Poterie sora candue Mali prochain an motin, ane!
Magegin de Messe Irvine, Ledie & C.

AUSTIN CUVILLIER, £ & C.
26 Mai 1857,

5.) Cham! x d'Eacan; LUNDL, prochain, 8 DEUX
HEURES, seront vendues,

32 Baliots Marchandises nouvelles formant un Ace
sortitnent choisi et ekcelient.
La vente cunticuess à In même heure chaque jour de

‘& reteine, .

_ oo AUSTIN CUVILLIER, E. & C.
25 Mai 1837. —_—
AUX vYrg-zine fe Mees Irvine, Leslie &. Co Mardi

prochain no matin, 2 do cour-ni, & dix heures, resont
verdus en lots, Envienn 8,000 pircen Poterie, debarquéce
én ung Juhn, Capitaine Cullender, de New-Castie,

DE PLUS,
40 Cnissus Vitres de grandenrs assorties.

_ AUSTIN CUTILLIER. E. &, C.
25 Mai, 1897 |
ENTE pg VALEUR MARCILANDISES nouvelle:
par Baltots ot par Lots.

Aux Magsäins de Meare Roberton, Masson & co.
Loodi te & Juin, au matin, nt les jours suivants, chaque
jour à Uix heures, serunt vendus, à une credit dun à
cn mobs,

303 Ballots Merrhondises en pièces d'Angleterre et
des Indes, dira conven-bles au Bommerce du Haut et du
Bas-Ca1sda, Savoir,

4 Uriurre de doute piècre chacune Draps extra su-
perfits de l'on ést de l'Angleterre:

9 Salles du fins et commune,
123 Cuisses 64 Balle» Cotons barrés et careautès.

Gingnn, à barers lieues PC rougnes, Colon de Tore
qnie à Torres rouges, Derry, Bengale, kc.

20 Malloss Svhètes peints, Mouchoirs dits Britannis,
Inlisnpes, Ne;

\ Jd do Learerteens, Coatil, Coton a chemises, Batiste,
sn, Ac.

28 do Ocraburge, Tuile à Draps, de Ruesie, gre:se
Toile rt Toile écrue,

17 BaîlesSaleimporre,
10 Moltes Snieies des Fndrs,
15 BattuClincaillerie, et une variété d'autre articles

pares Co
AUSTIN CUVILLIER, E.&.C

26 Mui, 1877.
AVERTISSEMENT

TYIAR ENCAN PUBLIC, SeroxT venpusles BIENS
i” rox DS,appartensnt à la succession de fou alr. Pierre
Fournier :
13, Un Emglecement situe an Pauxbourg Sainte ari

de Muntiéal, de le contenance de quarante puede di pt,
sue quatre-vingt pied: de profondeur, le tout plus ou mt 3
pornant pardevant à ba tue Sainte Marie, derrière au “icur
Rerun, joignant don côte à Mr, Jean Baptiste Laenca,
etd artre côte an Sweor Pierce Maitli, on leurs -epresene
tans; «ur lequel it y a une Maison et autres bâtisses de
construiter.
23, Un éntere Emplacement, situé au Fauxbourg Saint

Joseph, de la coutenance de trente neuf pieds. plus où Wuras,
de front, sue soixante pivds on environ de profondeur ;
prensnt paudevant a In rue Snint Henri. de:rière aux repre-
sentais Margada. d'un côté an Siour Jean Baptiste Morin, vt
nates cote aux représentans Roi; sur lequel it y 8 unejolie
Musen Nrave, dis tres pour Joger deux families,
La Vente du premier Lot se (era sur les liens, se Fang

bow z Sainte Marie, MERCRr DI, 1223 Mai. a DIX
heures da mating et Panter sut tre fieux au Fauxbourg Sain
Joseph, le même jour à DEUX henres de l'hprésmidse Une
partié du prix sera desmandéz comptant, et terme sers donné
ponr le surplus. Pour les tanditions s'asressec au Notaire
ussigué, en son étude, l'lace d'Armes.

N. B. DOUCET. N. P:
Montréal, 17 Mai, 1997. .

VIENS-FONDS DE VALEUR À VENDRE—AU
Cave’ de Crane, le Samedi sai , ® Juin prochain,

saront vendus au plus hant et dernier eucherisseur, les proe
prietes de valeur suivnatre :

lu. Ces propriétés étendues situées eur In me St. Joseph,
uccupies présentement par Messes A LL. MACNIDER «€
JAS, SCOTT, ot Mears CHARLES BRO: et' TE
RES, comprenant une Maison À trois étag:s et m-gasins
etune entree sur In rne St Pani,

Lo. Deux lots de terre nitnes sur le niveau de ln rue Ceaig,
sur lesquels est Lâtr nn Cirque de pierre ot de briques, -iv 80
pieds de front sur 100 pieds de profondeur : l'intérieur de ce
batiment est bien fui, et il pent contenir de 1500 à 2009

personnes.
So. Un lot de terre situé à In Côte Ste Cathérine, à ene

viron trois milles de Montreal, contenant environ cing
acres en culture commeJardin et Verger, et bien fourni de
Vowmiers, Pruniers, Vignes Gruselliers et Framboisierse

ll y u dessus une jolie maison d'éte, un cavecu, un puits
de bonne can, et une bonne ctoture.
do, Un lot de terre dans le TowxsiFdHemmingford, eon «

tenant 200 acres, près des montios d' Allan
Les conditions serunt faciles, et pourront être connues

en s'adressant au sonssigné.
La vente cominencera ähuit heures.
Montreal, St Mars 1827, ADAM L, MACNIDER
VERTISSEMENT—.E Sov sian et mhoimie vee

A ms et be public en génernl qu'etant regu Notaire
puis quelyne temps, il n fixe sa demesne & Montreal, rae St
Jacques, dans ju parlie non de In maison de Maosxe
Prior, oi il se propose d'exercer sa profession avec toute
la vigilance, in ponctuatite et l'exactitode possible ;

LI ze flutte de meciter In confiance de ceux qui voudront
hren l‘encourager, par «an assulnite ! son empressement à
remplir envers eux les devoirs que Ini impose sa profession
et aura la plus vive reconnaissance pour un tel encourne
gement. ;

J. A. LABADIE, N. P.
Montreal, % Mai 1027. .

LI Public est par le present averii qui George Comera
voué d'être intendant (Slewart) do batens à vapeur

  

 

Lady of the Luke, le 18 du present mnis (de mal), enued.
queminent le soussigne ne ee diendra pas pour responsable
d'aucunes dettes contractées par le dit George Coseer depuie
In date sus-mentionnée. Ceux que peavent avoir des detnave
des contre lui (Gro, Casser) pour provisions pour le Lady of
the Lake, avant te 18 coviar t, sont pries dr presenter lettre
compte» pour liquidation, & bord du vaisseau, certifies pas
George Cosser, d'ici au 6 Juin prochuin.
LL Js. GREENFIELD

Nantréai, 25 Mai 1827

"ESOUSSIGNE' Umfarins respectuensement sae amie
À el le public en géuèral, qu'il n reçu par-les deenlerg

acrivage» de Londres, an Assortiment choisi de Mnrchan-
discs de mode et autres, Parfums d'A ngletrre de lu moile
Jeure quatite, Âc, qui seront offerts pour inspection,UNDB
prochain, 3 div courant, et rerunt vendus à bun marché

cours crédit approuvé.
’ KENNETU WA29 —S,
Montréal,25 Biel 1627. LERR, 
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‘CUMPAGNIE L'ASSURANCE SÛR
LAME ET CONTRE GE FEU,
-DE'LONDRES, DWELIANUEBRITANNIQUE R1

. BTRANGLRE,
Etablie par Jcte dy

. Al:lions Sterling *

‘ES AGENS pour cètle Compaguie pronnent la liberta
d'annonces au ,public, qu'ils continuent à assurer

donire les pertes ob doiniuagesve-a:10unes par le feu,
cans quelquesparties que ve suit des Provinces du Maut
el‘du Bas-Canada. -
Ms prenuent la libetté de rapjpeller wu public lea avau

tages import tants et frappants qui suivent, qu'oblrendront
SeUx Qui assure ont avec Ja Compaguie de l'Alhauce.
18, Parfaite >ureté,
2°. Houueur ot libéralité duna la coropeusation des

pertes.
3°. Primes modiques d'Avntance.
4°. Participation aux prolits.
59. Ceux qui obtiendrout une compensation pour

Pertes catirces par le feu. ne serout pas par là prives do
droit departiciper anx profits de la Compagnie
6° Les pertes causées pur la foudre seront com

SISA SARIS. wt

 

7 >. Les Ageus sont autorités à s'arranger et paye
pour les pei tes, datia ce pays, sal:s AVoir recours au bu-
tean de direction a Londres,
8°, Les frais raisonuables: encourus

effets du feu seront payes,
9°. Dana le car vu des propriétés ou effets seraient

asstités pour bte sutume moindre que leur valeur réelle.
1a Compagnie pour A toule la perte qui auraÉté essuyée,
eaNs pourlant exceder ix sinnime assurée,

10°, L'échelle étendue sur la quelle 1x Société eat
formée donne tien de présumer que les profits à pas lage:
scront considé:ables. ;

M'KRNZIE. BETHUNE, &Co, Agens,
Bureaude l'Alliance,

Montréal, Z Outubre 1826.

A satver Jes

 

EI LEUR -BLED F1 PUIS DE SEMENCE
(es dertiers d’une qualité supérieure pour bouillir,

à vendre à le Brasserie de
JOHN MOLSON & FILS.

Montral, 8 Février 1827. 62—

MAISON de PENSION.—Le Soussi-
eae recondisant de la portion considerable de ln fa-

veur da public qu'il a eproavee, taadis qu’il tenait l’hote)
de Ste- Marie, prend ia libe. te de prevenir resyectueuse.nen.
qu'il » couvert one MAISON de PENSION, pour recevou
un nembre chuisi de PEXHIONNAIRAS permanrnts on passa.
ques daus la MAISON pecnpée dernièrement par Jas. Leshe.
Æcr. rue St. Gabriel, No. 15. Les CHA MBRFS sout <pa-
ciens set bien nérées. et vu leur proximite de plusieurs bor=
eaux publics, bur au du Scheriff, Cour d'Audi-ner, &e
ain'i que du port, il se alte que par ses efforts pour satis.
faire «ten fuurniseaut Îe» nnilleures viauces, Ac. qu'of
frent les marches, il meritera une part À lofi veur publique

WILLIAM CAMPRELL.
N. BI} ÿ a une bonar (our et de bounes Etables.

À. LOUER,
Au-dessous de ‘a Maison es-dessus, DEUX DBONNES

VOUTES & l’epreure du feu,
Montréel, 18 Avrit, 1527,

 

fi— |
 

VENDRE—UNE JOLIE MAISON DE PIRRRE
A à un étage, Avec hangnel, Ke. bâtis l'ansée depmire,
et nn arpeut de terre, situee 3 Longueuil, près de l'atlerage
du bâtrau à vapeur l-Annesley, Vi-à-vis du nouveau mar.
ché : tros bien vdaptér pour ane auberge, formant le
Coindu chemin de In Grande tique. 11 ga ani att-cher à
Ja propriete une excellente traverse. 11 vera donne un titre
duschénif, si un l'exige. Pour les particularités, s'adresser à

URBAN RACICOT,
Au fauxbourg de Quibee.

Montréal. 4 Avril 1827. Cox.

ASSUCIATION LE L'ASSURANCE
DE LA VIE DE L'EMPIRE UNI ET DU CON-

TINENT.

10 Waterloo Place, Londres.
AGENCE De MONTREAL.

FSOUSSIGNE", Agent de l’ Association ci-dessus pour
le Di-triet de Mantsésl, est prêt à recevoir des pro-

positions et à négocier des polices pour Assurance de la vie.
On peut se procarer le Prospectus imprime et tost rensei-
pnemeat necessaire, en s'edressant & son Bureau, Place
Dalirou-ie, N° 2, D. C. NAPIER,

Montréal. 5 Sept. 1326.
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Avendre de gre-a-gre.
Une propriété de valeur et très ezantogeusement

Situé pour le Commerce
REMIERELNENT —Une ter.€ située près de
l'Eghee de fa paroisse de St. Con-lant, de trois

erpens de front sur quarante srpens Ge profondeur, plus où
moins, bornée ep front à la petite rivièreSt. Pierre, en pro-
foudeur par ta rivière La ‘l'ortue, d’un côté au chemin de
ligne qui conduit de l'Eglise à la cûte La Tort ie, et d'a
tre cote par le sou-sigue proprietaire, avec une Mison de
bois, d'environ quarante pieds de long sur vingt cing pi d
ue large deux granges, formant quatre vingt pieds de long
sur viogt six piel de large, sae etable de cinquante pie
sur. vingt,le taut en très bon état el couvert en bardeaux, de
plus dessus construit une boutique et une forge complette et
une polasserie, et autres bâtimens.
SECOSDHMEZT.—Une autre terre située dans la dite pa-

roisse St. Con-tant, de vrais arpea de frontsur trente arpens
de profondeur, bornee pardevaut à Ja rivière La Tortue, en
profondeur aux terres de In côte St. Pierre, d'un eôté à Ia
première terre snodi ignee de l'autre côté à Antoine Lanctot
avec ure Maison grange et tables et sutres bàtimens deseus
construits, le tout en trés bon état,
TROISSIEMEXEXT-— Un lopin de terre adjacent aux deux

terres susderignees, de trois perches et treize pieds de front
our environ quinze arpens de profondeur,

Les Conditions de vente seront très avantageuses. cn s'ail-
dresant au propriétaire sous<igné sur les lieux.

PIERRE MATTE.
St. Constant, 16 Avril 1327

 

UX MARCHAND px MARCHANDISES Sucue
Un Marchand de Marchandises Sèches en déinil, à le

ve Île de se retirer du commerce, désirerait dispaser de son
f ud de Biarchandices, dont la tatalite 8 ete achetée depuis
ur an, etergent comptant. C'est une occasion avantageue
PUF Gruiconque déireroit commencer à commercer, atlendu
“Qu'il sera donné des termes faciles de paiement, avec des su-
votes,—5 adresser à cette Imprimerie.

Montreal, SU Mars 1827.

US JEUNE HOMME QUI ENTEND l'Anglais et
de Prunçais déstrerait se placer dans un Magezio d'E-

VICERIES, en gros ou en détail. S’adrener à cette Iin-
] rimerie, ) : ‘

Maniréa], 20 Fevrier 1887,

AG AZIN DESt LAURENT. Ancxst COMP-
TANT. Lis Dames de Montréal, sonn respectut-

eo: ment infarmées queIn Soussignd a tramsporté et sura 4
vendre, à la Maison de ftriques, Cotrau de S1. Taurent,
Londi proctinin. 21 de caurant, un assortiment véneral d'R-
toffes et Marchaadises de mode, aux plus ben prix.

J- THAYE
© Montréal, 19 Dai 1827, €

MADAME"GIRSON, Ayant reçn son swortiment

 

2-91,
 

f.

 

d'Habillemens et autres Mfarchendises à Is madd, ‘par
IL melhrist de Voudres, informe respectuencement les Dames
4 Monuénl et de ses environs, qu'elles seront offertes vr:
‘verte Mercredi goo on bnin, à 10-beurés du matin,

Montreal, 12 Mai 1827.
So
" .

—2- .

Parlement,‘Copital Cing ;, §

  
   

OT ÉMREORRTE ; ve, ; C Tresmére immecoremedaeee
CANIS LEus PR NTL (ATG Dia Rig austell uo. sculél à VENDRE. DA ARG ETÀ àNAT N8,Àfutiper contreJa sugprecun de leu Bbene nouvelle publication mensuelle: ui sera intitulé YENDRE.DANS LA PAR J ISSE LE Sr. Mi:

ETIENNEDUCHUSNOIS, Evolkn,en von vivant Mare p70 THE lou NIALL AGAZINE. > CHEE, ud shorty MAISON de pres, une:

chéhd de VureinresVootprices d'envoyer au Soutique Mes}. - SSPCOR vecrivkl tp si = |'Rourle do piérre,"un bou puits et ueicraude remiæinenve,.,
tat do leurs demnndes; et toux qui lui doivent sont avertis)
que»'its ne phyent san» dolai EuFousrigne, D'ÉTLUR,et aux
arba régler les atfoires dola Bite Succession, Îls seront

AINE' MARUR
RI

a et

okrouvie, §

Varennes, & Fâvrier 1827.
Si

R=BENCE agronbie d'Rté.—À LOUER, £1Jomes-
sion dongs le Ver. MAL p ochein, envivon'8 Acre de

tee situs sir fo chemin Papinenn, à environ deux miller
de crite ville dont lens sores uitives en jardin et od soul
plantés quelques nibres Golders et srbeipennx,
Ty u dessus une bonne mnison «4 une cable, ob un puite

qui ne triit jaorsis.—bour trs conditions sadeeser 4,
AUSTIN CUVILLIER.

St Mars 1827. St.
 

A VENDRE DEGRE A GRE.
Qu d Lchanger pour une Bonne Terre.

U Village de Berthier un Emplacement de 70
pirds de à 0..l sus un arpent et certes de” profon-

deus, sur le quel est construit une Maison de LO pieds
de font sur 30 de profondeut,-xec un Manzard, Ecurie »

Remises, Lontetie #1 autres Datimienss le tout dons le

ellleue érdre, le dit Emitacr vent borné pardrvant au
fl-uve St. Laireut, avec ture quai -<ur te fiend d joes
prguant La propricté de Jacures Diehguy, Eer,

Ulis 1LUS.
Une Tere 3 Bois sniuée à deux heve- du dit Vil'age

Je trans acpents 4- front sur SU de j rotor de

ote Pout le pacliculsrité., ‘adresser a Me Joh

Roy a Montreal, ou zu ptuprietatée Soussigue à Brt-
thir.

«

Frs. DECOIGNE,
Rerhier. 7 Aviil 1127. t
 

V ARIXSE—A VENDRE PAR LES S vsstexr's
UN assurtiment etrndu de Geaînes de Fuox etd-

Jardin, GARANTIES de la récolte d- l'annee dernière, et
une qualité supeticure, pacte desquelles aout

$00 Ibe, Graine de Ifle rong,
100 Mim {+ Graine de Mil,
200 its. Graine d'Ognon,

Ganantie de la SOCLETL ds SHAKERES.
HEDGE &LYM AN.

Montreal, 14 Février 18*7. I] Sime.
 

; VIS—LE BOUSSIGNE avant ete duement nomme
ZA EXCECUTEUR TEST AMENTAILRES ang Liens
t SUCCESSION de (en LOUIS PICARD, en win vivant
Notaire de St-HracaxTur, previent reps qri doivent a Iv
dite Succession qu'ils aient à payer sans délai, PL ects qui
not des d mondes cuntee la ile Succession, À tes presenter
"A bonne forme a4 Sansigne, J0s. BISTODEAU.

St-Hyacinte, 20 Fevrier 1877, £ »—
 

O Dealers in Dry Gecds, a Retait dualer in dey gly,
Wao ie odOUt tu retire Trott businesswi-hes to diepoer

viol his stick an trade s thie whote of which has been puch.
sed within the last 12 thonths, wind for Sachi Ton pereon
widung te commence Tastes, thas is wont desirenbne
+ ppostunity : #s eus deci of pevinens will te given, on
furnishiog security, = Apo wt te oifice.

n°"Unarenoëo, N.Y. 22 Paorier 1087,
AENTENTION est que cut ouvrage solt un Repartuirs

2dv Lindrature, de Science of d'uampement, adapte à

lu gencralite dex lecteurs, et fait pour cieuuter génarstement

en Cantile, dans les autres provinces britanuiguos, los litats-

Unis, les Les Antilles, en nn ‘mot, partout vu w'éteud le

langue unglahe ;—qu'il embrane en particulier tout artiot-

de nouveauté où d'intéièt, en (ait de Voyages et Découvere

tes, et de ce qui peut avoie rapport à l'Histoire naturnile et

chile, à la Géographie, et men habitensde Luns ces pays et

tieux qui, soûs la denomination générale de CoLox1uS, ont

dune tous Ios temps, vcoups une place remerquable dans In

chronalogie et dans le enrte du monde, et qu'il contivane

teltes autres varietés, melanges et pièces de vers, qui purui-

tront mériter d'être publier, et devoir contribuer À le ren-
dre pins generalement futéresssnt.
Un gral notubre de manuscrits, journaux, lettres, ob

servations el renseignemmens détacher, relativement A des

pnys cluignes, à la tapographir et à l'histoire domestiques,
aux inary et usages des differentes uations, nux voyages ef
deconvrites marcontiles et autres, dans les temps anciens el

Modernes, sont perdus pour le monde et ls posterite, fante

d'Étre consignes et preseives dans dus cecueils tels qu’on
veut que soit ie CotontèL MAGAZINE : et il parsit sur

cea anjete dune lee guzettet, des neticles qui méritent de pos

ser de leur ent éphewère & une exiichreplus pertnunent:

TVels sesont les objets auxquels où s'altoche.A particulière

met; st sous tr enp,ort, le Corontas Matazene doit
participer à le nature de tes publications qui en Angleterre
ol ea Amérique, sous divers titres exprimant Tes extraits
des jpurnaux, Xe, dont ils so compusent, ont été reçus avec
aveur «1 ins avec av idite,
Un sotamaire des evénemens du mois, domestiques où

étrangers, sera dunné à la fu de clique numéro,
Quant aux mayens CL aux talens de Éditeur pour con-

dunceun til ouvrage, le public eo pourrs jugee quandii seen
en operation; of ce sern lu faveur où l'induference du pu-
blige qui soute deciern de sa renommée et ste son sort,

Silu faveur qu'obtiendra l’ouvrnge le permet, of vera de
temps eu lemys orne de cartes, prleus et autrer)gravures que
«es cireunstances paraîtrant demraniler,

Thal vra être payé Une Prasthaen sonerivans à navy
PLSSTRES EN tecevant le Ter numero, el ensuite TROIS

PLASTHMS régulièrement au commencement de chaque se-
tmivsttes

Les personnes qui pnierant autremeat qu’en argent, ou-
ront à payer sur le pred dé TUIX PI ASTRES par nn. ;

Le orix d'un seul numéro et de $v. du cours d'Halifas,
ou de GU conte,
Le port, Ja poste, les frais de transport du lien où l'ou-

‘rage «ra NCEE, seront à la charge des bboonés, N. 1
1 sern probabiement imprimé d'abord à Plettchorg, No X

- € pourra, suvant les circonstances, continuer à ÿ être in=

prime on l'écre attieurs dune ies Etats-Unis, ou ca Canada
Ve çremier nnemcro paraitre dans le couts de Juin pro

chain,
lt srn danco avec cuanue volume une page de litre et

une (abla,
Des contributions de loue les eadenite, convenables À ln

nature de l'ouvrage, sont sollicitées avec respect et seront

soques duee reconnaissance, PL es personnes qui desirecaient

“êtie agens, Votdront fauen c'wdrisser sur proprietaire et edie

teur, Mu, SH, WILCOCRKE, Phatttiurg, cnt de New
: Vo:k, qui leur tan-metgea des paplens oo souseription,

Les Sorseriptiors reçues par
Te Dr LION ALS, a Chambly, {
§AWRENCE REDD, Yer. Laproirie,

MM. ER FABRE, & Co. Monteval,
Azens,

 

LOUFR et posiession donnes irmmediatement ou le Ver Montreat, SU March, 18.7,

LOUER et paissesion donnée smunédinte ment,
Nouveau Hangrd que le sonssigné vient de faire
n Poiutes Calivie.

Te
À Lis
viral

Mai, Le AANGAND de PLRILEE à deux étages à
ln Pointe & Callières, bAti l'antomne dernier, quo le souvats
:pnê, de 170 pisdds sur 50. et eaves de 107 pieds <ur TD. Ce
Hangaidest divise de manière à cons cuir & deux locninires.
Tour les couditions, s'adresser à

AUSTIN CUVILLIER AUSTIN CUVILLIFR, FL.&C.
2% Juin, 76.
 

ON PATURAGE YOUR LES VACHES—TUR
les teres du Soussigne, prés cette ville, 8 coninencer

le ler, Dai prochain. Condivons, comme sut: Varhes de
la Ville, pour toute 1a rapon, 25 selon. ; pour ba metre
Me la seison, 15 scheme, Do du Fouxhaueg St. Jæurent,
pour In <ason,20<. pour 13 Tortie de in siivn, $C Ans
june Vache ne sera prise pour ure moinitre somme que le
pris de la moitie de 3a ani-vn, 1abe d'avance ; ta bosnce

on exigers le prix de faute 1e sicon, Ou + eng go de bans
VYachers, pour condrire tes Voches an pétarage.
On peut aussi paroger quelques Chevaux : on re prendia

que des Chevaux cunpes ot des Jinens,3 Ws, par mae,

ne doit Être page sens on ordre écrit,
JOUNCLARK.

Sleds,

ARGENT COMPTANT POUR DES
~ A

GUENILLES!
Ÿ HTPING & MOWELL secevsont de < GuenitLe

en échange prons toutes sortes de Livres d'E-
glide et d'École, Papier, &c. a vai-on de 4 sols pat
were, Ils donnernnt aussi en argent le plus haus pes
courant, au No. 10 Rue St. Paul Moutrea!.

24 Septembre, 1825.

A LOUER DU PREMIER MAI PROCHAIN
y Un Emplacement situe nu fauxbonrg St-Laurent, de
0 pieds de front ave TIC pieds de profondeur ; tennnt pa:
devant à Ia rae Craig, d'un côte À la rue Kieary, d-antre c6-
té au soussigné, sans bâriment dessus concent, Cet em=
placement sernit conrenable pour y etnblir un chantier pour
fe sciage de plançons et antres ouvrages,

S'adresier au sousigue, l'entree du fauxhourg St- Antoine.
P. HUGUET LATOUR,

12—

Mile- End, £à Avril 1857,
 

 

Montréal, 26 Mars 1827.

 

Soie avis publie, qu'en vertn des Vesnnent #1 Ordor-

le ler. Août pirochsin, Since Vache rete Pros de ors iote maoces de dette volonté du dit feu Sieur Fortier, et ep

“par la Cove du Baste de loi de ce Dotnet, gob en ordonn

Le soussigné ne sera pas responsable de In porte des Va-!
ches onde leur Init, non plus que des chevanx, et nui argent’

| dettes dits & la m:ccession dus dit feu Se, Voctier, et en con-

! Mantrral C5 Décerabre 1886, Al,
Ve em ee = 2
(QVCCESSTON DE FRU PILERRE FORTIER, F-
AY CUTER.—1.» conaigne, stul exeenteur des ‘testament

et Ordonnances le dernière votonte de feu Pierre Fortier,
“et seul Adinivi<tenteur des biens detaisés pur le dit feu
Piere« Fretire, en san vivant du Montera!, levier, Cos

jlonel du traistène Patritlon des Miilicrs do dit Slontren et
Selgnear de la sergneure de Tale Bicard,etolee Fiett oe,

vertn dance Lin jecement rendu le vingt Fevrier dercier.

lexéeution, il ét doement sui des biens détaisebs par L
dit feu Sr, Fortier, vu jourct Lease de ina deeds, ot seul
utorie à rrcevcer tous les loyers #2 revenus, tons el rentes
Sefrnenrtatre, d-oits Seisneuriaux, rentes tonsituecs et autres

séquence fait expresse inbibition et defen € à Lous ceux qui
peuvent devoir où qui devront ci-ap.ée à la dite succession.
de payer ce qu'ils doivent où ce qu'ile pourront devoir ci
apres, à RUCHNE Autre personne qu'au Sousigné, À poine de
nullité des poyements et de payer ane seconde fuis.

T. POTIMER., Exwcotrun
Montréal, 18 Avril 1927.
 

E Soucsigue fuit ses remercimens mncires a ses apis de
À Venconrageennt qu'ils lai ont donné jusqu'à prevents

et # l'honneur de les prevenir qu'il contiaue à avoir cons.
tamiment à vendre un assortiment de Clincailimie et Cou
telierie, et vaisteaux srgeotes ; Poles a cuisine, Lampre,
&c. ic. nvec un nscortisment génénl et clendu de Ver-
blanc fort, commun et double, le tout à voudre aux prix les
plus raisonunbles.

J. WHITE, Ferblanticr
Montréal, 18 Aout 1826. N ©. 154, Rue St. Paul, catre
Theatre et te Nouveau Marche. —fen-—

VENDRE.—A CONSTITUTION DE RENTE tux
4 plus offiants et derniers enchérisseurs,après $ Criées à la
Porte de © Eglise Paraissisle de cette Ville, par ‘TROIS di-
manches consecutifs, à l'issue de Service divin da matin,
dont la fere, aura lieu le 29 Avril courant, la Sme. le 6 du
mois de Mai prachain, ct ln Sine. qui vero suivie de l'A dju-
dicution, le 13 du dit mais de Mai.

  —

  LOU ER —UNE MAISON situe dune lu petite roe
qui conduit de le rue st Vincent au Nouveau Marché

S'ad.csrerd
D. b. VIGER.

{xf
©+eat

Montical, 16 Février 1827.
aetn=e ~

j de 43 pleds 6 pouce de front, sar In Rue Ste Redegonde,
6 Emplacement, dont 3 de 45 pieds de front chaque, et un’

sur anë profondeur de 100 à 105 pieds, plus on moins, et 2
de 57 pied» de front chaque sor Is Rue Logauchetiére; sur
180 preds de profondeur, comprenant ensemble lo verger
appartenant aux lisritiers Dubuns, vis-à-vis lu résidence de
dames MPGitl Desrivières Ecuyer, ci-devant connue sous le VENDRE CHEZ FE. R. FABRE &Cie. viecgoris’A

le JU BILE*.
3 Mars 1827.

A VENDRE—LES IPROPRIETE'S pr LOUIS PI-
CARD, Fcuyer, Notaire, de son vivant de la PA-

RUISSE de St-HYACINTITE, vnvoir :

 

te PAI AIS de JUSTICE, INSTRUCTIONS pour } ©$ Teganehatiè-e.
now de Braver Hall, so coin Est des Rues Ste Radegonde

Où pourra voir un plon ded lirus et connaître les condi-
tions de la vento en l'étude du Notaire sons-igné.

THs. BEDOUIN, N. P.
Montrént, 23 À cril 1827. 2t—r,
 

VIS PUBLIC —I.E SOUSSIGNE’ RECEVRA A
son Burenn, au Palais de Justice, en lo Cité de Mon- 13. Un Finpiscement trés avantageusement sitné dens

le village St-Hyrciuthe, auprès de l'Eghiee, de quatre vingt
dix pieds de front, pue cent quatre.vingt de profon=
deur, avec nue belle Maison sur un sollage en pierre Je qua-
1anie.cing pieds sur trente-six, un Jardin, une epacieuse
Cour, une Boulangerie, un Hangard, une Remise, un bon
Puit:at autres commodités bien ndaplées pour un marchand
ou toute autre personne de profession,
23, Un Lopln de terre d- figure irrégulière contennnt

trente-neuf mnille quatre cent quatre-vingt pieds e6 surper=
fcis, joignant d'un chté l'emplacement evrdit.

3%. Un do de six Emplacements, de quatrevingt-dix
pieds de front chaque, «ur quatre-vingt de profundenr, situe
sur ln rue St Claude près des snsdits Emplucemeonts,
* 4%. Huit argents de terre de front sisi trente de profon=
eur, Stnensor la rivière Yomaska duns In Paroisse St-Da-
mase, Brigneuris St-Eybeinthe, eur lesquels il ya environ
trente arpents de terre faite, avec une Mairon, Einble et
Grange dessus ennstenltes, Les huit arpents de terre pour-
ron®€tre divisés pour faciliter les acquéreurs qui avec des
frais rnisonables pouront adresser sur tes lieux à

JOSEPH BISTODAU,
© Eséeuteur testamentnire du dit feu Louis Picard, Ker
- St. Hyacinthe28 Mard, 827. 8--3ms,

  Le tré+i, tous les jours à dix heures du matin, depuis ce Jour
jusqu'au 28 du courant, le» propositions par écrit de tontes
personnes qui désirernient contracter pour placer les bouées
nécesenices dons te Loc St, Plero ot 8 tous autres endroite
de flenve St. Laurent,entre le dit Lac et le l’ort de Montreal
Les propositions doivent êtro transmises sous cachet et af-
raschis de frais de Porte.—

Par ordre, Der Gardiens,
Jxo. DELISLE, Gr, M. I.

Montréal, 19, avril 1827, ar,

AVENDRE

MAINTENANT A CETTE INRIMERIR,

En Gros et en Détail,

Le Calendrier
DF. L’ANNE'E

1827,

 

cienne boutique, nu faunbourg St, Louis, & cette place blew ;
connue fatsnnt le cuin des rues Crai ot St Urbain, su faux. -
bouryg St. Laurent, presque vie vis de Messieurs Hedard
et Hostuu. Cuwime sop intention est do dévouer ontiersa

soa services

cellt Mnisvn est trBé/blen située pour le Sommesee1:alin'y
wéine Jéji eté urcupis depuis G uns comme boutiqued*Epi. |
corles et Auberge : Celie pruprieté est situé prüs slvs quatre
fourches des chumins—l'our les conditions, d'udiqmer ous
les lieux à, Map. V. BERLINGURTTE,

Montréal, 5 Msi 1827 - ‘ 23,—it

PIERRES/DE TOMBES, Ke‘aé.
E SOUSSIGNE:*quend cétte vole pour informer seg

2 sms el fes pratiques qu'il s'est transporté de son ans

 

nant son temps À le profession cl-dermrs, il espère pouvoir.‘
lunner vutisfuction À tous ceux qui pourront avoir besoin de

. ROBERT SMITH.
Montréal, 5 Mui 1827.

_1 LOUER.—Et possession donnée immédialement ou eux
fer Mai prochain

A MAISON de briques & tronetoged, juignant te Te

4 veruede Nepture (NEPTURE INN.) rue St. Joep

Cotte Maison, par sa prosimite du Port et du Mer et

tré« svantagemament situce pour une ‘Fuverne, une bouti-

quo d'eplcesiré vu uno Maison de Penvion ; et avec quelques

wg re chungémens, un pourrait y avoir deus ou trols comp.
tis spacieun. Pout les conditions, s'adresserà,

AUSTIN CUVILLLLR, BE. Lc

b.

S Fevrier 1827,

VIS 10 Soussignéreconnaissant de "encouragement libé
À. rat qu'il à éprouve de le poet du gublic, annonce qu'il

au propose de repsrodre lu profession de forgeron, à laquelle

en consequence de mauvaise sante il n°a pu s‘uttacher perron.

nellewvnt, depuis quelques annérs. Cenx qui voudront bien

Je favoriser de leur pratique peuvent être assurés de son

attention 8 executer lenrs ordres avec diligence et ponetu-

alite, à san ancienne boutique, No. 32 rue 54 d'eul, du fer
las prochain,

Peis pour ferrer,
4 fers neuls, |. 4s.
4 dr Der te, 84.

A meilleur merche argent comptant’

 —

Wm, WRAGG.

La profession de Maréclai sera conduite par WRAGG et
THOMISON—Les chevaux à soigner pour ploies vu entor-

ses devront être daus les ctables de Mr. Wragg-point

guérison print de peilement-miais ils Fesont DOUFES» par leurs

pussesseurs.
Wm. WRAGG.
JOHN. THOMPSON.

Montréal, 18 Avrit 1827,

HAM, LIBRAIRE LTAUTRES,

INSTRUCTIONS I'OUR LE J UBILE

Ouvrage qui contient toutes le Pricres et les Exeicices du
Joble, ainsi que des metonctions en forme de Catéchisme, la
Unite de N. 8, P. le Pepe, ie mandement de Monseigneur
b'Evêque, ct tout Ce quiet necessaire pour pouvair gegler
€ Jubilt.

l'ouvrage est iasprime sur de bon papier et avec des carse
tères neufs,

Le 10 Mars 1097,

 

AINTENANTà VENDRE à cette laprimierir et
CHEZ Jus, ROY, Fen, Mu. H,H, CUNAING

 

4HANGEMENT ps DEMEURE—Mr. JONEPH
COTE, Aubergiste, demeurant muintenant, Ruelle

Viger, pirrd le liberté d'annuncer a ses amis et un public,
quit se propuse do trans porter sa résideuce, au ter, Mai
procbain, à le taui-on de briques, rue St. Juveph, il où ti ndra
Suberge of wnson de Pension, sar un pied respectable, et
des prix reasannab.ea
Montreal, Su Mars, 1827.

 

N A BESOIN D'UNE FEMME Resercranne
Pot tenir le menage dans un pensioanat de Giles —

Las pérontes desireuses d’avoir cette place, mettront als
porte une lettre, aditsee 8 M. A. BR. C,, ayant eu soin d'y
tuserer leur nom, leur adresse, leur bge, leur situntion dane
In suciele, si elles sunt filles où veuves, et l'espèce de rena-
weration yu'ciles fczirent avoir, ause: bien que les recome
mo notions qu'elles peuvent produire.

Muntréal, 19 Janvier 1827, 56m

 

 

 

ES Propriétaires de la Barque à Vapeur LEMON-
TREAL donnent avis au public que la dite Bar=

jue commencera à n viguer de Longueit à Montréal
«1 vice vers, susque la navigation sera libre. La
dite Basque étant maintenant dans le meilleur ordre
puisible, et tes Propriétaires reprérentés par M.
François Dexaute qui en à Te commandement, se
propuranl ¢ adopter Jes hieures régulières pour le dé-
part de la dite Barque des deux rives su flatient de
pouvoir ménter l‘encouragement des personnes habi-
tudes 3 voyager des deux Côtés du fleuve. La Barque
a vapeur Le Montréal fera deux voyages chaque jour
de Lougueil au Nouveau Blarché, et vice verrâ—come
me suit, savoir :—

Laissera Longueit à 5 heures du Matin, 1

do do al du après Midi,
Laissers Montiéal 3 6} do du Matin, —

do do ad do apres Midi,
Partira de Longueil, Partiradechez Lespérance,

 à 7 heures du Matin, à 8heures du Matin,
à 82 do do, à 9) do do,
à 10 do do, à U du do,
atl do do, 3 122 donprés Midi,
à 4 doapids Midi, | à af do do,
55 do do, là 4 de do.
à 6 do du, à Gi do do,
à 7 de do, a al do du.
Les Propriétaires on Fit faite une grande Berge.

ayanl un puni spacieux que la dite Barque à vapror
Greta par derrière et qui pourra embarquer une (ra0-
taine de Voiture» dans les passages de Longuril chez
Mr. Lespérance, et vice versd, L'un a eu soin de
construire cette Berge de manière à empêcher les ace,
cidens, ‘

La Prairie. 1 Avril, 1827.—j.
 

Fo Sousrignéd I'honneur de prévenirle Public qu’ilen
seignetn GRAMM AIRE FRANCAISE, LATINEe

IA GEOGRAVPUIR, différentes partiosdes M ATHENA,
TIQUES, telles que L'ARITHEMETIQUE, Is GEO-
METRIE, la TRIGONOMETRIE, ko.&c‘à es demeur®
Rue Eanguinet,

M. BIBAUD.
 

“A VIS—CEUX, qui voudront s'engager pour trenspore
Æ ter par mao, du Hols de sciage à Québec, où à Mon-

tréat, trouveront de l'emploi en sadremant à Markinongé POUR MONTKEAL,
|

au Moulin & Sele de TONSSy. POTHIER, Ecovn.
Montréal, 9 Avril 1627, B, 16-esf.

. "

 

   


